
Ce qui nOus rAssemble 
 

. . . . . . . . . . . . . . . . 
                                     Projet fédéral                                     Projet fédéral                                     Projet fédéral                                     Projet fédéral    

                                 Rapport d’activités                                 Rapport d’activités                                 Rapport d’activités                                 Rapport d’activités    

. . . . . . . . . . . . . . . . 
 

Assemblée générale à Thiaucourt, le 9 mai 2012 



Page 2 Ce qui nous rassemble 

 Nous avons choisi cette année de 
vous présenter les grands axes du projet 
fédéral 2012 – 2016 et de mettre en re-
gard le rapport de nos activités 2011. 

 

 La première partie du rapport est 
la colonne vertébrale de notre projet. Elle 
est composée de propositions qui guide-
ront et rassembleront les énergies de tous 
nos services.   

Elle s’articule autour de 5 volontés : Ras-
sembler - Former - Agir - Penser - Créer. 

 

 Dans la deuxième partie, nous 
avons décidé, dans le cadre de ce nouveau 
projet fédéral, de définir une priorité par 
secteur d’intervention, afin de concentrer 
notre énergie et de mieux répondre aux 
attentes de notre réseau, qui se sont forte-
ment exprimées lors des rencontres asso-
ciatives début 2012.  

Ce chapitre nous donne également l’occa-
sion de faire pour l’année 2011 le rapport 
quantitatif de nos activités par service : 
Associations - Ecole - Loisirs et vacances 

 

 La troisième partie du rapport rap-
pelle ce que notre projet fédéral porte en 
terme de valeurs éducatives.  

Nous y détaillons l’ensemble de nos outils 
pédagogiques, à disposition de tous, qui 
nous permettent de transmettre nos va-
leurs d’éducation populaire et d’en faire un 
bilan qualitatif sur l’année 2011 : séjours 
éducatifs - Accueils de loisirs - Projet édu-
catif global - Sport - Culture - Engagement 
des jeunes, Participation de tous - Forma-
tion tout au long de la vie 

 

 Nous vous souhaitons une bonne 
lecture et avons hâte d’aller à votre ren-
contre pour poursuivre la construction de 
notre projet ! 

 

 Le conseil d’administration 



• Rassembler dans la Ligue des citoyens bénévoles 

• Former tout au long de la vie 

• Agir localement, penser globalement 

• Créer dans l’économie sociale 

• Séjours éducatifs : épanouissement et responsabilisation (p.14) 

• Accueils de loisirs : socialisation et autonomie (p.16) 

• Projet éducatif global : coéducation (p.18) 

• Sport : loisirs pour tous et coopération (p.20) 

• Culture : s’ouvrir au Monde et à l’Autre (p.22) 

• Engagement des jeunes : des citoyens éclairés du monde (p.24) 

• Participation de tous : faire vivre la République (p.26) 

• Formation tout au long de la vie : s’émanciper (p.28) 

SOMMaiRe 

Diffuser nos valeurs par des outils 

pédagogiques à disposition de tous (page 14) 

Concentrer notre énergie sur une priorité par 

secteur d’activité (page 7) 

 

• Associations : échanges et mutualisations (p.7) 

− Centre de ressources 

− Associations socioculturelles 

− UFOLEP 

− USEP 

− Juniors associations 

• Ecoles : complémentarité des temps et acteurs éducatifs (p.10) 

− Classes de découvertes et voyages scolaires 

− USEP 

− Lire et faire lire 

• Loisirs et vacances : laïcité et vivre ensemble (p.12) 

− Vacances pour tous 

− Partenariats éducatifs territoriaux 
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Mettre nos idées en actions (page 4) 



 

UN NOUVEAU PROJET FÉDÉRAL 

 

Le projet fédéral a été élaboré  à partir  

− des orientations nationales de la Ligue de l’enseignement, réunies dans 
le manifeste « Faire société »,  

− de l’évaluation de nos actions et des projets en cours et à venir, portés 
par les professionnels et les bénévoles de la fédération, 

− et d’une concertation étroite avec notre réseau d’associations et d’écoles 
affiliées (près de 200 adhérents ont participé début 2012 à ces temps de 
réflexion collective, représentant près de 60 structures différentes). 

Nous avons fait des choix, déterminé des priorités, avec pour seul objectif de 
remplir au mieux notre mission d’éducation populaire, et de faire en sorte que 
ce projet puisse être porté, au-delà de la seule structure fédérale, par l’en-
semble du réseau de la Ligue de l’enseignement en Meurthe-et-Moselle.  

Le travail va maintenant se poursuivre pour décliner de manière opérationnel-
le des actions et des projets, notamment à partir des propositions formulées 
pendant les rencontres associatives par notre réseau.  

MEttre nos IDeeS eN ACTion 
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secteurs d’activités. Elles cons-

tituent la colonne vertébrale de 

notre projet pour les années à 

venir et s’articulent autour de 5 

volontés :  

Rassembler - Former  

Agir - Penser - Créer  

Tout au long de l’année nos mé-

thodes et actions éducatives 

ont pour objectif de transmet-

tre nos valeurs. Les proposi-

tions qui suivent sont nos 

« idées en action ».  

Elles guideront et rassemble-

ront les énergies de tous nos 

 

« Certains nous proposent une société de concurrence générale et de contrôle fondée sur la 

défiance mutuelle, la culpabilisation, la peur de l’autre et le seul échange rémunéré de biens, 

de services et de prestations. Pourtant, les exigences nouvelles de la solidarité, de la res-

ponsabilité et de la créativité, reposant sur le respect mutuel et la justice sociale se font plus 

pressantes. Les protestations contre le gâchis humain et écologique sont plus vives. Les 

aspirations à un mode de vie moins artificiel, plus convivial, plus équitable, fondé sur l’é-

change et la gratuité, se renforcent. L’individu moderne, produit d’un lent travail d’émancipa-

tion, est mieux informé, plus conscient de lui-même et du monde. La démocratie des indivi-

dus porte aussi en elle une adhésion réfléchie aux valeurs et aux cadres collectifs capables 

de faire progresser les institutions du « vivre ensemble ». » (Manifeste de la Ligue de l’ensei-

gnement « Faire société » - juin 2010) 



Nous voulons faire en 

sorte que les citoyens et 

les bénévoles, sans dis-

tinction d’âge, trouvent 

dans la Ligue de l’ensei-

gnement en Meurthe-et-

Moselle un lieu où ils peu-

vent s’engager de ma-

nière volontaire et dé-

sintéressée pour des 

actions d’intérêt géné-

ral et d’utilité sociale.  

Nous voulons que la Li-

gue de l’enseignement 54 

soit un lieu où ils puissent 

apprendre, échanger, 

réfléchir, construire avec 

d’autres gens qui parta-

gent les mêmes valeurs ; 

un lieu convivial et laï-

que, respectueux des 

choix et des différences 

de chacun. 

Animer tout au long de 

l’année ce réseau sera 

l’objectif central des 

temps de réflexion, de 

formation et de projets 

collectifs autour du sport, 

de la culture, des loisirs, 

des vacances, … 

Nous ferons vivre ce ré-

seau et nous chercherons 

à le faire voir, afin de 

promouvoir cet autre mo-

dèle de société que nous 

défendons. 

Ainsi en point d’orgue de 

cette démarche, nous 

construirons tous les trois 

ans le rassemblement de 

la Ligue des citoyens bé-

névoles, regroupant jeu-

nes et adultes, associa-

tions et écoles.  

Nous nous appuierons sur 

les initiatives de notre 

réseau, pour les valori-

ser ; nous chercherons 

également à nous ouvrir 

à d’autres acteurs qui se 

retrouveront dans notre 

démarche d’éducation 

populaire. 

RASSEMBLER dans la Ligue des citoyens bénévoles 

Le Certificat de Qualifica-

tion Professionnelle est le 

premier acte de cette 

nouvelle démarche.  

En partenariat avec le 

Conseil général et l’Educa-

tion nationale, nous pro-

poserons d’engager une 

expérimentation de 

« Maison des savoirs et de 

la formation ».  

La Maison des savoirs et 

de la formation concourt  

à la réussite globale des 

élèves, des jeunes et de 

l’ensemble d’un territoire, 

en construisant des inte-

ractions, qui les enrichis-

sent mutuellement, en 

proposant des pratiques 

et des démarches d’édu-

cation privilégiant la glo-

balité de la personne. 

Elle poursuit ainsi  deux 

objectifs indissociables : 

renforcer la capacité de 

l’école pour l’enseigne-

ment scolaire et faire en 

sorte que d’autres publics 

bénéficient des ressources 

éducatives de l’école sur 

le territoire. 

Ces deux objectifs sont 

articulés par la recherche 

de cohérence et de conti-

nuité entre les apprentis-

sages scolaires et des ac-

tions éducatives ou for-

matives mises en œuvre 

en dehors du cadre scolai-

re. 

On vise ainsi à répondre à 

deux enjeux éducatifs : 

renforcer la confiance des 

élèves dans la démarche 

d’éducation, avec la pré-

sence d’adultes en situa-

tion d’apprentissage dans 

l’établissement scolaire et 

développer la formation 

tout au long de la vie pour 

les acteurs du territoire 

(formation personnelle et 

citoyenne et formation 

professionnelle).  

FORMER tout au long de la vie 

Nous voulons développer 

le rôle de la fédération 

dans le montage et la mi-

se en œuvre de forma-

tions à destination de tout 

public et tout au long de 

la vie.  

Notre objectif est de 

permettre l’émancipa-

tion et l’autonomie de 

l’individu, tout autant 

que l’apprentissage du 

vivre ensemble et la 

tolérance. Nos forma-

tions sont empreintes 

de nos valeurs ; elles 

donnent les clés néces-

saires à l’interprétation 

du monde, permettant 

ainsi aux individus de 

pouvoir contribuer à le 

transformer. 

Nous construirons ainsi 

des formations personnel-

les et citoyennes, des for-

mations de lutte contre le 

décrochage scolaire, des 

formations visant l’inser-

tion professionnelle. 

«  (L'instruction 

permet) d'établir 

entre les citoyens 

une égalité de fait et 

de rendre réelle 

l'égalité politique 

reconnue par la loi 

[�] Tant qu'il y aura 

des hommes qui 

n'obéiront pas à 

leur raison seule, 

qui recevront leurs 

opinions d'une opi-

nion étrangère, en 

vain toutes les chaî-

nes auraient été 

brisées, en vain ces 

opinions de com-

mandes seraient 

d'utiles vérités ; le 

genre humain n'en 

resterait pas moins 

partagé entre deux 

classes : celle des 

hommes qui raison-

nent, et celle des 

hommes qui croient. 

Celle des maîtres et 

celle des esclaves. 

[�] L'instruction ne 

doit pas abandon-

ner les individus au 

moment où ils sor-

tent des écoles ; 

elle doit embrasser 

tous les âges;  il n'y 

en a aucun où il ne 

soit utile et possible 

d'apprendre, et cet-

te seconde instruc-

tion est d'autant 

plus nécessaire que 

celle de l'enfance a 

été resserrée dans 

les bornes les plus 

étroites [�]» 

 ( L e  r a p p o r t 

Condorcet , 21 avril 

1792) 
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Nous voulons contribuer à 

(re)construire les liens 

entre les gens au plus 

près de là où ils vivent, en 

même temps qu’ouvrir les 

horizons vers ce qui est 

différent, vers l’Autre, 

dans un esprit de laïcité et 

de solidarité.  

Pour ce faire, nous cher-

cherons à nous inscrire et 

à mettre en œuvre des 

démarches de développe-

ment éducatif local, qui 

rassemblent tous les ac-

teurs autour des objectifs 

éducatifs transversaux, 

élaborés de manière 

concertée.  

Nous renforcerons égale-

ment l’utilisation de nos 

outils pédagogiques, basés 

sur la tolérance, la coopé-

ration, la lutte contre les 

discriminations, l’ouvertu-

re aux autres.  

C’est dans cet esprit que 

nous souhaitons poursui-

vre et développer les par-

tenariats territoriaux glo-

baux dans lesquels nous 

sommes engagés.  

Nos priorités sont de 

mobiliser les ressour-

ces éducatives des ter-

ritoires, et de contri-

buer à agir pour la 

construction de projets 

de territoires qui res-

pectent l’individu, qui 

organisent le cadre col-

lectif du vivre ensemble 

et qui intègrent l’édu-

cation et la culture 

comme vecteurs de ri-

chesses, tout autant 

que la production de 

biens et de services.  

AGIR localement, PENSER globalement 

jet fédéral et faire la pla-

ce aux différents secteurs 

d’activités de la Ligue.  

Nous continuerons égale-

ment à associer les pro-

fessionnels de la fédéra-

tion à la construction de 

ce projet et à ouvrir des 

espaces de réflexions sur 

nos valeurs, en mettant 

l’accent notamment sur 

les personnels qui sont 

mis à disposition sur les 

communes. Se revendi-

quer du secteur de l’éco-

nomie sociale suppose de 

considérer les profession-

nels des fédérations com-

me des acteurs à part 

entière du projet.  

Entreprise de l’écono-

mie sociale, nous ne 

sommes pas une en-

treprise comme les au-

tres, mais comme les 

autres, nous sommes 

une entreprise !  

Cette entreprise fonction-

ne notamment grâce à 

l’implication et l’engage-

ment de nombreux pro-

fessionnels. 

Nous renforcerons l’accès 

à la formation continue 

pour les professionnels 

de la fédération afin de 

leur donner les outils né-

cessaires au développe-

ment d’actions éducati-

ves, visant à transmettre 

nos valeurs.  

Dans le même temps, 

nous travaillerons sur des 

logiques de parcours pro-

fessionnels au sein de la 

fédération, mais égale-

ment en amont et en 

aval.  

Enfin, nous devons amé-

liorer la communication 

sur nos valeurs auprès de 

nos partenaires et de nos 

adhérents, avec une at-

tention particulière pour 

les jeunes. Faire voir et 

faire savoir qui nous 

sommes, quelles valeurs 

nous portons, pour faire 

la différence sur la qualité 

de nos interventions au-

tant que sur le sens de 

notre projet.  

CREER dans l’économie sociale 

Entreprise de l’écono-

mie sociale, nous ne 

sommes pas une en-

treprise comme les au-

tres…  

Notre objet n’est pas de 

produire un service pour 

gagner de l’argent, mais 

bien de disposer des res-

sources suffisantes pour 

réaliser notre projet.  

Nous souhaitons poursui-

vre la démarche d’anima-

tion politique de notre 

projet fédéral. Les ren-

contres associatives or-

ganisées début 2012 ont 

permis de nous rappeler 

ce que signifie adhérer à 

la Ligue, « ce qui nous 

rassemble ». La proximité 

avec l’école a été forte-

ment rappelée, ainsi que 

nos valeurs fondatrices 

de bénévolat, de laïcité, 

de coopération et d’édu-

cation populaire. La fédé-

ration souhaite poursui-

vre ces rencontres cha-

que année. Elles devront 

permettre de travailler à 

la mise en œuvre du pro-

L’économie sociale 

articule un mouve-

ment social et une 

pensée ; [1] elle 

résulte d’une ren-

contre entre le mou-

vement social et des 

idées qui le traver-

sent et qu’il s’appro-

prie. Plus fondamen-

talement, l’économie 

sociale invite chaque 

acteur social à deve-

nir chercheur (et 

r éc i p r o qu e m en t ) 

selon un modèle de 

recherche-ac t i on 

original qui suppose, 

une fois encore, une 

certaine forme de 

courage : celui de 

l’acteur social qui 

cède au doute, 

questionne le sens 

de son action et 

prend la plume ; 

celui du penseur qui, 

mesurant l’écart 

entre ses théories et 

son mode de vie, 

participe au change-

ment social autre-

ment que par les 

mots. Ce courage 

fonde la liberté et 

l’unité de la person-

ne humaine. Reliant 

la sphère du travail à 

l’engagement volon-

taire, l’économie 

sociale oppose de-

puis ses origines, 

une réponse cons-

tructive à l’une des 

plus profondes divi-

sions du travail, celle 

entre travail manuel 

et travail intellectuel.  

(Draperi – Un autre 

monde est possible) 
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CONCENTRER NOTRE ENERGIE SUR UNE PRIORITÉ PAR SECTEUR 
D’ACTIVITÉS 

Notre fédération agit dans trois secteurs d’activités : la vie associative ; les 

actions complémentaires de l’école ; les loisirs et les vacances. 

Pour mieux concentrer notre énergie et être plus efficace dans nos actions, 

pour ne pas perdre le sens de nos actions dans une réponse souvent trop for-

matée à des commandes (publiques), pour ne pas seulement réagir en fonc-

tion de contraintes économiques, et surtout prendre en compte les attentes 

exprimées par notre réseau, nous avons souhaité à l’occasion de ce projet fé-

déral identifier ce qui est pour nous un enjeu principal par secteur d’activités.  

créé, en partenariat avec 

les fédérations du Grand 

Est. Un nouveau site pour 

Clairsapin a été créé. 

Des lettres électroniques 

mensuelles ont été mises 

en place. Elles ont évolué 

au dernier semestre vers 

une entrée plus thémati-

que : « l’école autre-

ment » et « s’associer 

autrement ». Elles sont 

envoyées à plus de 1500 

contacts.  

Sur notre compte Face-

book, la Ligue 54 compte 

maintenant plus de 4 100 

« amis ».  

Le centre de ressources à 

la vie associative est 

chargé de fournir des ou-

tils d’information et de 

formation de notre ré-

seau; il s’appuie sur 4 

professionnels en charge 

de l’accompagnement  de 

nos associations sur les 

territoires et par thémati-

que. 

Les sites internet sont 

ainsi alimentés très régu-

lièrement. Leur fréquen-

tation est en hausse 

constante. En 2011, les 

sites internet UFOLEP et 

USEP ont été réactivés. 

Le site internet VPT a été 

Le centre de ressources a 

également mis en place 

13 sessions de formations 

pour les bénévoles 

(informatique, vie statu-

taire, projets internatio-

naux, lecture à voix hau-

te, littérature jeunesse, 

…) 

De nombreuses proposi-

tions ont été faites, afin 

d’améliorer l’information, 

la formation, l’accompa-

gnement, la mutualisation 

entre les associations de 

notre réseau. A nous 

maintenant, fédération et 

associations, de les met-

tre en œuvre ! 

Associations : échangEs et mUtUalisation 
Dans le cadre du projet fédéral, 

le service « vie associative » 

renforcé, doit servir cette dyna-

mique, notamment par le déve-

loppement des services et des 

actions du Centre de Ressour-

ces et d’Animation de la Vie As-

sociative, à l’échelle des terri-

toires et par thématiques 

(sport, culture, jeunesse). 

Les rencontres associatives dé-

but 2012 ont montré la riches-

se et la diversité du réseau de 

la Ligue en Meurthe-et-Moselle. 

De manière répétée et conver-

gente, une envie d’échanger et 

de mutualiser s’est exprimée, 

en même temps que le besoin 

de soutien pour le développe-

ment de nos associations.  

 

www.ligue54.org 

www.ufolep54.org 

www.usep.org 

www.cvpt.fr 

www.clairsapin.org 

www.adc.ligue54.org 
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Le centre de ressources à la vie associative 



L’autre moitié sont des 

associations plus spéciali-

sées, voire monovalentes. 

Nous constatons que c’est 

une tendance qui se ren-

force.  

Nos associations intervien-

nent dans des domaines 

très variés : près de la 

moitié conduisent des ac-

tions de nature culturelle; 

un tiers organisent des 

activités et des manifesta-

tions sportives; un tiers 

organisent des accueils de 

loisirs en direction des en-

Les associations sociocultu-

relles de la fédération sont 

inégalement réparties dans 

le département : 21 asso-

ciations sont implantées au 

sud de Nancy, 42 sur l’ag-

glomération nancéienne, 

53 sur le Toulois et pays 

du Val de Lorraine, 95 as-

sociations sur les pays de 

Briey et Longwy. 

La moitié sont des associa-

tions de villages ou de 

quartiers, organisant des 

activités diversifiées d’ani-

mation de leur territoire.  

fants et des jeunes.  

Nous avons également une 

dizaine d’associations qui 

portent des projets de soli-

darité internationale et une 

dizaine d’associations qui 

interviennent dans le 

champs de l’insertion et 

l’accompagnement social 

des personnes.  

Ces associations sont ani-

mées par des bénévoles, et 

pour une soixantaine d’en-

tre elles, elles ont égale-

ment recours à des profes-

sionnels salariés. 

Qui sont nos associations socioculturelles ? 

Nos associations et nos adhérents 
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AFFILIATIONS AFFILIATIONS AFFILIATIONS AFFILIATIONS ---- ASSOCIATIONS ASSOCIATIONS ASSOCIATIONS ASSOCIATIONS    ANNEE 2009 ANNEE 2009 ANNEE 2009 ANNEE 2009     ANNEE 2010ANNEE 2010ANNEE 2010ANNEE 2010    ANNEE 2011ANNEE 2011ANNEE 2011ANNEE 2011    

 Associations FOL. UNIQUEMENT 183   187   176   

 Associations UFOLEP 106   100   94   

 Associations USEP 
261 écoles/163 ass. 

Déclarées 

294écoles/166 ass. 

Déclarées 

151 écoles/90 ass. 

Déclarées 

 Association UFOLEP/USEP 1   1   1   

TOTAL ASSOCIATIONSTOTAL ASSOCIATIONSTOTAL ASSOCIATIONSTOTAL ASSOCIATIONS    551  551  551  551      582  582  582  582      422  422  422  422      

 Dont Associations déclarées Employeurs 68  68  68  68      68  68  68  68      64  64  64  64      

 Juniors Associations Juniors Associations Juniors Associations Juniors Associations    32  32  32  32      32  32  32  32      32  32  32  32      

       

NOMBRE D'ADULTESNOMBRE D'ADULTESNOMBRE D'ADULTESNOMBRE D'ADULTES    ANNEE 2009 ANNEE 2009 ANNEE 2009 ANNEE 2009     ANNEE 2010ANNEE 2010ANNEE 2010ANNEE 2010    ANNEE 2011ANNEE 2011ANNEE 2011ANNEE 2011    

 Dont F.O.L. UNIQUEMENT 6 405 6 547 6 441 

 Dont U.F.O.L.E.P. 2 379 2 229 2 004 

 Dont U.S.E.P. 731 725 396 

TOTAL ADULTESTOTAL ADULTESTOTAL ADULTESTOTAL ADULTES    9 515  9 515  9 515  9 515      9 501  9 501  9 501  9 501      8 841  8 841  8 841  8 841      

       

NOMBRE DE JEUNESNOMBRE DE JEUNESNOMBRE DE JEUNESNOMBRE DE JEUNES    ANNEE 2009 ANNEE 2009 ANNEE 2009 ANNEE 2009     ANNEE 2010ANNEE 2010ANNEE 2010ANNEE 2010    ANNEE 2011ANNEE 2011ANNEE 2011ANNEE 2011    

 Dont F.O.L. UNIQUEMENT 5 013 6 181 7 208 

 Dont U.F.O.L.E.P. 1 004 959 896 

 Dont U.S.E.P. 18 410 18 889 10 723 

TOTAL JEUNESTOTAL JEUNESTOTAL JEUNESTOTAL JEUNES    24 427  24 427  24 427  24 427      26 029  26 029  26 029  26 029      18 827  18 827  18 827  18 827      

       

TOTAL ADHERENTSTOTAL ADHERENTSTOTAL ADHERENTSTOTAL ADHERENTS    33 942  33 942  33 942  33 942      35 530  35 530  35 530  35 530      27 668  27 668  27 668  27 668      



Ce fut une année de forte 

modification pour l’UFO-

LEP : le délégué et l’ani-

matrice de secteur sont, 

en effet, arrivés en début 

de saison sportive. A nou-

velle équipe, nouvelle or-

ganisation. Cette restruc-

turation, forcément né-

cessaire, a pris du temps, 

mais, l’équipe a été pré-

sente et disponible pour 

soutenir nos associations 

dans leur fonctionnement 

quotidien. En 2011, les 

effectifs de nos licenciés 

sont en baisse. Le seuil de 

moins de 3000 licenciés 

est franchi, avec au total 

2921 licenciés, soit 300 

licenciés de moins. Notre 

nombre d’associations 

chute, lui aussi, passant 

de 102 à 95 associations 

affiliées.  

Cependant, de nombreux 

projets (cf. p.21) sont en 

cours et une embellie se 

dessine déjà pour 2012. 

tive, parents des élèves de 

l’école, professeurs des éco-

les de l’Institut Universitaire 

de Formation des Maîtres, 

élèves des différentes clas-

ses ainsi que les personnes 

de l’école agréées par le 

bureau de l’association. 

Au travers de cette associa-

tion, beaucoup de projets 

autour de la citoyenneté 

dans l’école, de la prise de 

décision, de la place de l’en-

fant dans l’école,… sont en-

visageables. 

Il existe 166 associations 

USEP dans le département, 

dont 90 actives en 2011. 

Au travers d’une association 

USEP, c’est toute une démo-

cratie de classe que l’on peut 

mettre en place. En effet, 

l’association USEP est une 

association loi 1901. D’après 

ses statuts, l’association 

USEP comprend : le direc-

teur d’école, membre de 

droit et des membres actifs 

volontaires, enseignants et 

membres de l’équipe éduca-

Sur une école à Hussigny, 

dans le nord du départe-

ment, voici ce qui se passe, 

par exemple chaque année : 

les élèves de l’école organi-

sent une Assemblée Généra-

le pour présenter le bilan de 

l’année passée, puis pour 

proposer des idées d’action 

pour l’année à venir. Ils pré-

sentent également les comp-

tes de l’association, et éli-

sent les représentants des 

élèves siégeant au Conseil 

d’administration.  

L’UFOLEP, fédération sportive affinitaire 

L’USEP, associations scolaires 

nes mineurs des fonctions 

dirigeantes (elles vont de 

pair avec une mise en jeu 

de la responsabilité civile 

et pénale).  

La Junior Association ré-

pond à cette difficulté en 

permettant à des jeunes 

mineurs de se réunir au-

tour d’un projet dans une 

dynamique associative et 

de s’approprier un mode 

d’organisation démocrati-

que et citoyen.  

En Meurthe-et-Moselle 

80 juniors se sont 

créées depuis 2000, 

soit environ 800 jeu-

nes  impliqués dans 30 

à 35 juniors actives par 

an. 4  juniors se sont 

transformées en loi 

1901 et 3 ont le pro-

jet  de le faire.   

Les Junior associations 

Dans la loi 1901, rien n’in-

terdit à des mineurs de 

créer entre eux  ou pour 

eux une association ; 

pourtant, dans les faits, 

les dépôts en Préfecture 

sont souvent refusés… En 

effet, l’article 1124  du 

code civil, qui qualifie le 

mineur « juridiquement 

incapable »,  est le plus 

souvent retenu, entrai-

nant l’exclusion des jeu-
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Les échanges autour 

du projet fédéral ont 

souligné l’importan-

ce de travailler à 

mieux articuler les 

différents temps et 

acteurs éducatifs. 

Le service scolaire 

s’appuiera sur ses 

acquis (séjours sco-
laires, USEP, Lire et 

Faire Lire, Assemblée 

départementale des 

collégiens), pour 

continuer à renfor-

cer l’action de l’Eco-

le. Il travaillera en 

lien avec les servi-

ces associatif et par-

tenariats territo-

riaux, pour inciter et 

faciliter le travail 

entre les acteurs 

éducatifs (asso-

ciations, familles, 

éducateurs, collecti-

vités locales) et les 

écoles, en nous ap-

puyant sur les pro-

jets d’école.  

Il travaillera sur des 

projets construits 

ensemble, à petite 

échelle, sur les terri-

toires, privilégiant 

notre réseau, et le 

développant.  

Nous chercherons le 

soutien de nos par-

tenaires institution-

nels (Education Na-

tionale et collectivi-

tés locales). 

eCOLeS : complémEntarité des tEmps et acteurs éducatIfs 

collectivement de manière 
responsable 
- Favoriser l’ouverture au 
monde et l’intégration so-
ciale et culturelle : appren-
dre le « vivre ensemble », 
s’ouvrir aux autres, à leurs 
modes de vie, vivre la dif-
férence pour mieux ap-
prendre la tolérance. 
 
En 2010-2011, 20 groupes 
représentant 989 élèves de 
collèges et de primaires 
sont partis en voyages 
scolaires à l’étranger 
(soit 4 627 journées en-
fants). 

Concernant les classes de 
découvertes, 143 classes 
ont été organisées, avec 
3181 élèves participants 
(soit 17 327 journées en-
fants).   

Le service 
Classes de 
Découver-
tes accom-
pagne les 
enseignants 
dans le 
suivi de 
leurs pro-
jets : 
- Dossier à 
l’Inspection 
Académi-

que 
- Adaptation du séjour au 
budget de l’école ou de la 
mairie 
- Recherche de finance-
ment (aides JPA/ANCV, 
aide individualisée aux fa-
milles en difficulté) 
- Réunion avec les collecti-
vités et les parents d’élèves 
- Elaboration avec les en-
seignants du Projet Péda-
gogique 
- Proposition de transport 
gageant d’une totale sécu-
rité et de tarifs privilégiés 
- Equipe pédagogique di-
plômée 
- Evaluation du séjour 
 
De nouveaux projets et 
partenariats innovants ont 
été développés en 2011 
(cf. page 12 et 13) 

Classes de découvertes et voyages scolaires 

La Ligue de l'Enseignement 
est un partenaire privilégié 
des enseignants qui sou-
haitent organiser des clas-
ses de découvertes (classes 
de neige, classes de mer, 
classes nature, séjours vil-
le, etc.) et des voyages 
scolaires à l’étranger 
(Royaume-Uni, Pays de 
Galles, Irlande, Espagne, 
pays de l’Est). 

Le service voyages scolai-
res met à disposition des 
enfants  et des personnels 
de l’Education Nationale, 
l’ensemble de ses compé-
tences en matière éducati-
ve pour participer au mon-
tage des projets  
- Un accompagnement à la 
scolarité avec des appuis 
en termes de méthodolo-
gie, de socialisation, en 
interaction avec les savoirs, 
les savoir-faire et les sa-
voir-être 
- Un  aménagement des 
temps et espaces de vie : 
pour mieux comprendre les 
enfants, leurs besoins, leur 
rythme et leurs demandes. 
 
Nos objectifs sont de : 
- Assurer l’éducation à la 
citoyenneté en donnant 
aux enfants les moyens 
d’agir individuellement et 

« Refonder l’école, 

c’est prendre au 

sérieux la promesse 

républicaine et 

démocratique de 

permettre la 

qualification de 

personnes 

autonomes et 

solidaires, capables 

de construire et de 

conduire leurs 

projets, d’exercer 

leurs responsabilités 

petites et grandes, 

de créer, 

d’apprendre à se 

cultiver tout au long 

de la vie, de 

développer des 

relations apaisées 

aux autres, de 

s’insérer et d’agir 

dans un monde 

devenu incertain et 

complexe. »  

Ecole et université, 

pour que la 

République tienne 

ses promesses – 

Ligue de 

l’enseignement, 

2007 
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Lire et Faire Lire est un 

programme de développe-

ment du plaisir de la lec-

ture et de solidarité inter-

générationnelle en direc-

tion des enfants fréquen-

tant les écoles primaires 

et maternelles, et autres 

structures éducatives 

(centre de loisirs, crèches, 

bibliothèques...). La ligue 

de l'Enseignement joue le 

rôle de coordinateur dé-

partemental. 

En 2011, dans notre dé-

partement, Lire et Faire 

Lire, c'est :  

- 138 ateliers, soit 14 

de plus que l'année 

précédente. 

- 150 bénévoles actifs, 

dont 13 nouveaux bé-

névoles enregistrés       

- 873 enfants âgés de 2 

à 12 ans contre 768 en 

2010. 

Lire et Faire lire intervient 

sur 12 écoles maternelles 

(132 enfants), 12 foyers 

(169 enfants), 1 multi 

accueil (16 enfants), 28 

écoles primaires (556 en-

fants). 240 enfants en 

structures classées CUCS 

et 227 en structures clas-

sées ZUS sont concernés 

par l'opération. 

Il faut noter également 

l'ajout de 6 nouveaux si-

tes et la signature d'une 

nouvelle convention avec 

la commune de Saint Max, 

après celles de St Nicolas 

de Port, Pont à Mousson 

et Nancy. 

Lire et faire lire : plaisir de lire et intergénérationnel 

nos côtés est important. 

Et l’année 2011-2012 per-

met d’être optimistes sur 

la poursuite du développe-

ment de l’USEP. 

Ce bilan négatif ne doit 

pas occulter un bilan glo-

balement satisfaisant de 

l’USEP pendant sa période 

de fonctionnement habi-

tuel. En effet, plus 

de 25 000 journées 

enfants ont été or-

ganisées, pendant 

le temps scolaire, 

pour cette année, 

et environ 400 en-

fants ont participé 

aux journées et 

tournois hors temps 

scolaire. Ce constat 

prouve que le tra-

vail fourni aupara-

vant a porté ses 

fruits, et que l’USEP 

peut compter sur 

un fort soutien de 

ses militants de 

terrain. 

Tous ces enfants 

ont pu profiter de 

ces moments ci-

toyens et sportifs 

au travers de différentes 

manifestations, où l’esprit 

de plaisir et de coopéra-

tion prédomine sur celui 

de résultat.  

(cf. p.18 la description des 

manifestations sportives 

organisées par l’USEP) 

USEP, fédération sportive scolaire de la Ligue 54 

L’USEP a connu une année 

2010-2011 très particuliè-

re. Beaucoup de change-

ments ont eu lieu : l’ac-

cueil d’un nouveau délé-

gué, auquel il faut ajouter 

les longues discussions 

entre la Ligue 54 et l’U-

SEP, son secteur sportif 

scolaire, qui ont abouti à 

des relations plus serei-

nes, mais qui n’ont pas 

empêché une chute im-

portante du nombre de 

nos licenciés.  

Nous pouvons voir que le 

nombre d’enfants profitant 

des activités USEP en 

Meurthe et Moselle a été 

divisé par deux. Il en est 

de même pour les adultes 

ainsi que pour les écoles 

ayant rejoint notre mou-

vement au cours de cette 

année. Cependant, nous 

pouvons tout de même 

voir quelques encourage-

ments. En effet, alors que 

l’on ne proposait des acti-

vités que sur 5 mois, au 

lieu des 10 habituels, le 

nombre d’écoles qui sont 

tout de même reparties à 
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Lorsque nous organisons des 

centres de loisirs, des colonies 

de vacances, des manifestations 

sportives, des séances de ciné-

ma, de la diffusion de spectacles 

vivants, etc. nous revendiquons 

qu’il s’agit moins de donner ac-

cès au plaisir d’aller à la plage, 

de regarder un film, de décou-

vrir un sport, etc. que d’appren-

dre à « Faire société », de faire 

vivre les principes de laïcité et 

de coopération, de permettre 

aux jeunes de devenir des ci-

toyens éclairés du monde.  

Dans le cadre du projet fédéral, 

les services intervenant dans le 

domaine des loisirs et des va-

cances chercheront à mettre en 

œuvre une démarche visant à :  

- transmettre les valeurs de laï-

cité et de coopération au travers 

des actions mises en place ;  

- favoriser la construction de 

projets collectifs émanant des 

publics bénéficiaires de ces ac-

tions ;  

- faire porter ces projets par ces 

publics, à destination de nou-

veaux publics.  

LoisIrs et vAcances : laïcIté et vIvre ensEmble 

et du mouvement de la 

Ligue de l’enseignement.  

Ce travail a été accompa-

gné par la mise en place 

d’un nombre important 

d’heures de formations 

continues, pendant les 

temps de réunion. Fin 

2011, la fédération s’est 

également engagée dans 

la mise en place d’un Cer-

tificat de Qualification 

Professionnelle, anima-

teur périscolaire, visant à 

renforcer les compétences 

et à qualifier nos salariés 

dans leur domaine d’in-

tervention.  

Sur d’autres communes, 

notre intervention est 

plus large : nous exer-

çons la mission de coor-

dination du projet édu-

catif local, et d’anima-

tion d’un réseau de 

p a r t e n a i r e s 

(associations, collectivités 

locales, établissements 

scolaires, familles), qui 

construisent ensemble 

des actions éducatives. 

Dans ce cadre, en 2011, 

nous avons conduit l’éva-

luation du contrat d’ani-

mation jeunesse territo-

rialisé.  Nous avons utilisé 

à cette occasion un outil 

de débat participatif « Les 

abaques de Régnier », 

pour associer tous les 

acteurs (professionnels, 

bénévoles, structures or-

ganisées et individus ci-

toyens) à l’analyse de ce 

que nous avions collecti-

vement construit, et à la 

construction des priorités 

pour le nouveau contrat.  

Enfin, sur d’autres terri-

toires, la fédération inter-

vient par la mise à dis-

position de profession-

nels, directeurs ou 

coordonnateurs de 

structures associati-

ves. 

Nos communes partenai-

res sont : CC de Haute 

Vezouze, Champigneulles, 

Custines, Heillecourt, Mal-

zéville, Neuves Maisons, 

Saulxures, Villers la Mon-

tagne. 

Partenariats éducatifs territoriaux 

Depuis quelques années, 

la fédération 54 s’est vue 

confier par des commu-

nes partenaires la ges-

tion directe des ac-

cueils de loisirs (pour 

les 6-11 ans : accueils 

périscolaires, mercredis 

éducatifs, accueils de loi-

sirs sans hébergement 

pendant les petites et 

grandes vacances) et la 

mise en place d’ac-

cueils jeunes (pour le 

public adolescent). 

Le service s’est structuré  

afin de garantir à la fois 

un encadrement profes-

sionnel des équipes, une 

gestion financière rigou-

reuse, et surtout une 

qualité pédagogique, per-

mettant de transmettre 

nos valeurs aux enfants 

et aux adolescents. 

Un travail important a été 

mené pour que les anima-

teurs déclinent dans leur 

projet pédagogique d’une 

part, puis dans leur projet 

d’animation, le projet 

éducatif de la fédération 

«  Faisons confiance 

aux individus et à leur 

capacité pour puiser 

dans leur dimensions 

particulières les 

références communes 

et universelles qui 

unissent la 

communauté 

humaine. La laïcité, 

qui est d’abord une 

liberté publique, 

garantit la liberté de 

conscience. Elle est le 

cadre par excellence 

qui permet de faire 

vivre et d’articuler 

cette diversité des 

cultures, des 

croyances et des 

convictions avec des 

institutions 

communes, sur la 

base du respect des 

droits de l’homme. 

Au-delà de la 

nécessaire séparation 

de l’Eglise et de l’Etat, 

elle engage les 

différentes cultures à 

se  reconnaître 

réciproquement. Elle 

exige le respect de 

chacun et permet la 

rencontre de l’autre : 

ce sont les deux 

visages d’une 

fraternité éprouvée 

qui fondent 

l’expérience de notre 

commune humanité. » 

Manifeste « faire 

société ». Ligue de 

l’enseignement 2010 
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Objectifs pédagogiques 
des centres de vacances 
de la Ligue 
 
- Permettre aux jeunes de 
passer des vacances saines 
et enrichissantes 
- Favoriser l’épanouissement 
de chacun au travers d’acti-
vités sportives, culturelles et 
de découvertes 
- Créer des situations pour 
responsabiliser les jeunes 
- Favoriser l’autonomie en 
adéquation avec l’âge des 
participants. 

 

En 2011, le service Va-
cances Pour Tous a mobi-
lisé ses équipes pour tra-
vailler sur la qualité du 
centre de vacances et 
cela a porté ses fruits.  
 
Les fiches « qualité » retour-
nées par les adhérents le 
confirment : moins de 1% 
d’insatisfaction. L’analyse de 
ces fiches doit nous permet-
tre d’être encore plus per-
formant à l’avenir. Malgré 
tous nos efforts, il persiste 
notamment des insatisfac-
tions sur les temps de trans-
port. 
 
En ce qui concerne les amé-
liorations apportées elles 
sont de plusieurs niveaux : 

L’information des parents 
Travail sur les textes du 
catalogue; mise en ligne de 
l’ensemble des produits sur 
www.cvpt.fr ; répondeur 
« parents » consulté réguliè-
rement. Nous travaillons à la 
réalisation de blog. 

Les centres de vacances 
A l’étranger, nous privilé-
gions les bungalows pour les 
hébergements en camping 
et l’hôtel ou auberge de jeu-
nesse pour les héberge-
ments en dur. Pour les 
transports en autocar, nous 
utilisons des cars « grand 
tourisme » avec climatisa-
tion. Pour l’aérien, nous 
travaillons en priorité avec 
des compagnies aériennes 
nationales, pour les séjours 
plus courts nous utilisons 
des compagnies aériennes 
moins chères mais de quali-
té pour réduire le coût des 
séjours. 
Sur le territoire national, les 
hébergements en dur dans 
des structures agréées Jeu-
nesse et Sports, avec des 
partenariats de longue date 
favorisent un bon niveau de 
qualité. Tous ces établisse-
ments sont en conformité 
avec les normes en vigueur 
et offrent un confort d’ac-
cueil de bon niveau. Pour les 
hébergements sous tentes 

collectives, un important 
programme d’investisse-
ment est en cours.  

Les équipes 
La plupart de nos anima-
teurs et directeurs sont 
issus de nos stages de for-
mation BAFA et BAFD. Ces 
formations insistent sur la 
qualité relationnelle et pro-
fessionnelle que tout per-
sonnel d’un centre de va-
cances doit appliquer dans 
son fonctionnement. Les 
intervenants extérieurs ap-
portent tous les gages de 
garanties en ce qui concer-
ne leur discipline. 
Le personnel de cuisine, 
pour la plupart est issu du 
monde professionnel soit de 
l’Education nationale ou 
alors de la restauration tra-
ditionnelle. Il garantit la 
qualité de vie, notamment 
dans les domaines de l’ali-
mentation, de l’hygiène et 
de la santé. 

La qualité des projets péda-
gogiques a permis la mise 
en œuvre de programme 
d’activités où les jeunes 
peuvent organiser la vie 
collective, développer leur 
autonomie et leur capacité 
à vivre à plusieurs. 

Vacances pour tous 
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3140 enfants sont 

partis en 2011 par 

l’intermédiaire de 

Vacances Pour 

Tous, le service 

vacances de la 

Ligue de l’ensei-

gnement 54. 
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Ce voyage de 3 jours a 
permis aux élèves d’avoir 
un premier aperçu de la 
différence de culture et du 
mode de vie des Britanni-
ques, et d’investir quel-
ques-unes des connais-
sances acquises pendant 
leurs séances d’anglais en 
classe.  

Une façon de stimuler la 
motivation des élèves 

avant leur entrée en 6ème 
et replacer la langue an-
glaise dans une dimension 
« plus vraie ».  

Pour les élèves, ce voyage 
a été l’occasion de vivre 
une nouvelle expérience 
riche d’autonomie et de 
vie en collectivité, d’ac-
cepter l’éloignement de 
leur famille et leurs repè-
res habituels. 

séjOurs éducAtifs : épAnouissement et sOcialisation 

En 2011, le service Voya-
ges Scolaires Educatifs de 
la Ligue de l’enseignement 
de Meurthe-et-Moselle a 
expérimenté des voyages 
scolaires à l’étranger pour 
des classes de primaires.  

Le départ à Londres de 54 
élèves de CM2 de l’école 
Braconnot de Nancy a ain-
si été organisé en mai 
dernier.  
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DIFFUSER NOS VALEURS PAR DES OUTILS PEDAGOGIQUES A DIS-
POSITION DE TOUS 
 

Le chapitre suivant réunit toute la boîte à outils de la fédération. Elle est à la 

disposition des professionnels et des bénévoles, des écoles et des associa-

tions qui souhaiteraient les utiliser pour monter des projets éducatifs et 

contribuer à diffuser les valeurs de l’éducation populaire.    

La fédération de son côté continuera à imaginer de nouveaux outils, notam-

ment en renforçant le travail en équipe, pour plus d’émulation et de créativité.  

Voyages scolaires à l’étranger en primaire 

Grandir ensemble en colo à Sorbo-Ocagnano 

Toute l’équipe du  centre de 
vacances de Sorbo-
Ocagnano mise, au travers 
de son projet pédagogique, 
sur une expérience de vie 
collective originale. L’axe 
principal du projet fait une 
part belle au « Vivre ensem-
ble ». Ce camp permet au 
jeune de vivre un temps de 
découverte de soi et des 
autres dans un contexte de 
détente. Le temps de vacan-
ces participe à l’éducation du 
jeune et lui offre la possibili-
té de s’approprier un envi-
ronnement et des expérien-
ces. Le départ en centre de 
vacances peut aider aussi 
certains jeunes à se projeter 
et à prendre des initiatives 
et des responsabilités. 

A Sorbo Ocagnano, il s’agit 
pour chaque jeune de favori-
ser sa créativité, sa prise de 
responsabilité, la pratique 
d’activités de qualité, le dé-
veloppement de son autono-
mie et tout cela dans un 
contexte ludique. Le centre 
de vacances de Sorbo-
Ocagnano permet aux jeu-
nes de se confronter à la 
différence et d’exploiter les 
richesses de la diversité. Il 
permet des rapports diffé-
rents entre adultes et jeu-
nes.L’ensemble des activités 
pratiquées et l’organisation 
de la vie quotidienne peu-
vent aussi faciliter l’appren-
tissage et l’expérimentation 
de la démocratie et de la 
citoyenneté. 

C’est aussi un terrain privilé-
gié pour la mise en œuvre 
d’une pédagogie favorisant 
l’initiative, l’expérimentation 
et la responsabilité et le dé-
veloppement de l’esprit criti-
que.  

15 jours de vacances qui 
transforment les uns et les 
autres pour les amener à 
être des futurs acteurs de la 
société, en fin de séjour de 
nombreux jeunes souhaitent 
se former au job d’anima-
teurs en centre de vacances 
et questionnent l’équipe sur 
la formation BAFA. 



Le centre Clairsapin (88), à 
Arrentés de Corcieux, patri-
moine de la fol 54, a accueilli 
53 classes (22 classes de 
Meurthe et Moselle et 26 clas-
ses des autres départements). 
Nous avons accueilli 1 classe 
de Hollande, 2 classes de 
Suisse et 2 classes d’Allema-
gne. 

Il accueille également 709 
enfants en centres de vacan-
ces l’été et pendant les petites 
vacances. 

La nouvelle coordonnatrice du 
centre est arrivée début 2011 
avec toute sa motivation, son 
savoir-faire et surtout ses 
bonnes idées. Après avoir pris 
le relais en pleine saison hi-
vernale, elle nous a fait des 
propositions de développe-
ment et très rapidement nous 
avons pu travailler sur des 
nouveaux contenus de sé-
jours. 

Par exemple, les classes à 

dominante sportive sont dé-
sormais proposées aux ensei-
gnants avec un fil rouge, une 
thématique commune aux 
sports proposés : « classes 
montagne » avec escalade, 
vtt, ou équitation, etc.…ou 
« classes eau » avec canoë, 
voile ou encore aviron ou dra-
gon-boat (2 nouvelles discipli-
nes proposées en 2011). 

Les activités autour de l’envi-
ronnement sont encadrées en 
totalité par des Accompagna-
teurs Moyenne Montagne. ce 
qui permet une approche et 
des apprentissages tout en 
contenus et profondeur. Ils 
travaillent autour de la faune 

de la flore, de l'habitat vos-
gien, et s'adaptent totalement 
aux projets des enseignants. 

Enfin, l’équipe travaille pour 
développer les potentialités du 
site en matière de développe-
ment durable pour de nou-
veaux outils pédagogiques 
pendant les classes de décou-
vertes et les vacances. 

Clairsapin : centre permanent de colo et classes de découvertes 

proposés en coopération avec 
la Maison de l’Environnement 
qui travaille sur les espaces 
naturels sensibles : séjours  
« école de NANCY » (art nou-
veau), séjours « patrimoine et 
environnement », séjours 
«laïcité et vivre ensemble ». 
Chacun de ces séjours a, selon 
sa durée, 3 ou 5 demi-
journées d’animations autour 
des Espaces naturels Sensi-
bles, organisées par la Maison 
de l’Environnement et offertes 
par le Conseil Général. Pour 
les écoles du département, les 
transports aller/ retour école/ 

Sion sont financés par le 
Conseil Général. 
 
Le séjour « laïcité et 
vivre ensemble » propo-
se un travail autour de 
la liberté de conscience, 
de pensée et d’expres-
sion avec un débat au-
tour de la laïcité et un 
travail autour de la ren-
contre de l’autre avec 
un atelier d'écriture 
"jouons la carte de la 
fraternité": lecture 
d'images et écriture de textes 
avec un artiste écrivain. 

Sion : nouvelles classes de découvertes « laïcité » 

Au printemps 2012, les pre-
mières classes découvertes de 
la Ligue de l’Enseignement 
vont être organisées sur le site 
de Sion. 
 
En 2011, nous avons signé 
une convention avec la Maison 
du Tourisme sur 2 ans, qui 
nous confie l’organisation des 
classes découvertes jusque 
décembre 2013. La ligue aura 
en charge toute la relation 
avec les enseignants. 
 
3 séjours thématiques de 3 à 5 
jours ont été construits et sont 
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Mini-séjours de Malzéville, Custines et du FJEP de Neuves-Maisons 

En 2011, les centres de 

loisirs de Malzéville, de 

Custines et du FJEP de 

Neuves Maisons ont orga-

nisé de manière conjointe 

des mini-séjours pendant 

les grandes vacances.  

Il  favorise l’apprentissage 

de la vie en collectivité et  

lui permet de découvrir un 

« autre monde ».  

L’enfant est considéré 
comme un individu à part 
entière avec des envies 
des décisions tout en par-
ticipant à la vie en collec-
tivité dans un cadre établi 
par l’équipe pédagogique. 

Le centre d’activité de 
plein air de Favières pro-
pose pour les séjours 
courts un forfait de 7 acti-
vités sportives et culturel-
les différentes à choisir 
(cirque, kayak, poterie, 
hip-hop, tir à l’arc, bai-
gnade surveillée).  



Force est de constater 
que tous les enfants ai-
ment participer à un 
spectacle, que ce soit 
dans le cadre familial ou 
dans le cadre scolaire… 

Il en va de même pour 
l’animation périscolaire. 
Dans le cadre du marché 
de Noël 2009, un bon 
nombre était motivé pour 
présenter quelques cho-
régraphies, d’autres pour 
chanter… Dans le cadre 
des petites et grandes 
vacances, les enfants, 
petits et grands, aiment 
montrer ce qu’ils ont ap-
pris, ce qu’ils ont créé en 
spectacle devant leurs 
pairs et devant leurs pa-
rents… 

Certains animateurs ont 
mis en œuvre leurs com-
pétences en créant des 
ateliers danse, des ate-
liers théâtre, du chant, et 
même des activités 
concernant le cirque… 

Chaque représentation, 
qu’elle soit devant des 
publics aussi variés que : 
leurs pairs, leurs parents, 
les séniors de la Maison-
née…a procuré de vérita-
bles moments de plaisir 
et de convivialité. 

A partir de ces constats, 
l’équipe s’est penchée sur 
une thématique : enfants 
acteurs, spectateurs, 
avec pour objectif la ré-
alisation d’un spectacle, 

qui grâce au concours 
d’un jeune en Service 
Civique a pu être filmé.  

Un travail a également 
été engagé sur la rédac-
tion d’une charte de l’en-
fant spectateur.  

Le projet d’animation 
s’intègre parfaitement 
dans le cadre du projet 
éducatif local de la com-
mune et notamment ré-
pond à l’objectif de : 
« contribuer à l’épanouis-
sement des enfants et 
des jeunes, en permet-
tant l’accès de tous à dif-
férentes activités sporti-
ves, culturelles, technolo-
giques et scientifiques ».   

 

Plateau Ivre ». 

Un spectacle a également 
été organisé en partena-
riat avec L’école de Musi-
que de Pompey le 11 juin 
2011 ou les enfants ont eu 
occasion de se mettre en 
scène en jouant des mo-
ments de vie quotidienne. 

L’équipe a choisi de porter 
une action dans le cadre 
de l’opération « Tous pa-
reils tous différents » : 
Permettant aux enfants de 
s’approprier des notions 
telles que « l’hospitalité », 
« la différence », et de 
développer leur sensibilité 
artistique, au travers d’a-
teliers de lecture, d’écritu-
re et de création. Un ma-
nifeste a été créé et diffu-
sé sur les sites et chaque 
enfant qui a participé a 
reçu un livret reprenant le 

Située sur un territoire 

riche en ressources éduca-

tives, l’équipe d’animation 

a le souci de mobiliser des 

partenaires et de contri-

buer à animer le territoire 

en mobilisant aussi des 

ressources extérieures.  

Ainsi, l’atelier 
théâtre se dé-
roule tous les 
mercredis matin 
durant la période 
scolaire. Il se 
compose en 2 
groupes : 1 pre-
mier groupe 
constitué des 
enfants du cen-
tre de loisirs et 
un deuxième 

groupe ouvert à tous les 
enfants de 7 à 10 ans. 
Cette action est encadrée 
par la compagnie « Le 

manifeste avec les œuvres 
réalisées par les différen-
tes structures. Une forma-
tion des animateurs a été 
proposée sur la thémati-
que de la lutte contre les 
discriminations.  

En partenariat avec l’A-
DEPS 54, de nombreux 
ateliers sportifs ont été 
animés (speed-ball, esca-
lade, spéléologie, cirque). 

Enfin, un travail a été en-
gagé dans le cadre d’une 
initiative portée par le Val 
de Lorraine. Un groupe 
travaille en effet sur l’inté-
gration des enfants por-
teurs de handicap. La fina-
lité est la réalisation d’une 
charte diffusée sur tout le 
territoire, mais également 
la mise en œuvre de for-
mations pour les équipes 
d’animation. 

Accueils de loisIrs : socialisAtion et autonomIe 

Mobiliser des partenariats éducatifs à Custines 
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Le projet d’animation à Malzéville : enfant acteur spectateur 



un lieu où ils gèrent leur 
temps comme ils l’enten-
dent (perdre son temps, 
trouver le temps de…, se 
donner du bon temps, 
tuer le temps).  

Ce temps libre est vécu 
comme celui de la réalisa-
tion de soi, de l'autonomie 
et de l'authenticité. Il per-
met au jeune de dévelop-
per son besoin de respon-
sabilité, d’autonomie, d’i-
dentité, d’affirmation de 
soi, de socialisation et de 
répondre à son besoin de 
liberté. 

Les temps organisés, se 
caractérisent par un 
contenu habituel des 
ALSH. Ces temps doivent 
toutefois être majoritaire-
ment à l’initiative des jeu-
nes, afin de favoriser leur 
adhésion et leur assiduité. 
Il peut être organisé des 
activités ponctuelles spor-
tives, culturelles, de loisirs 
ou des projets plus consé-
quents, comme un chan-
tier jeune, l’organisation 
d’un camp, de rencontres 
intercommunales, interna-
tionales, etc… 

Ces deux temps d’accueil 
permettent de remplir 
notre mission éducative et 
pédagogique tout en s’a-
daptant et en respectant 
les spécificités du public 
adolescent. 

Le local met à leur dispo-
sition du matériel varié 
afin de répondre à leurs 
besoins et attentes. Ce 
matériel est le principal 
support de l’accueil temps 
libre. 

Une partie est à leur dis-
position, une autre sous 
contrôle de l’animateur. 

 

A Custines, l’année 2011 
a été marquée par l’inau-

guration officielle d’un 
« accueil jeunes », avec la 
signature d’une conven-
tion de partenariat entre 
la DDCS, la mairie et la 
Ligue 54.  

De nombreuses activités 
sportives ont été propo-
sées. Des actions de pré-
vention ont également été 
menées, en partenariat 
avec la BPDJ et le CISPD 
de la communauté de 
communes.  

Enfin, un chantier culture 
et loisirs autour du graff a 
été organisé. Plusieurs 
panneaux ont été réalisés, 
avec l’aide d’un artiste 
nancéien. 

 

A Saulxures, les jeunes 
se sont investis dans la 
rénovation de leur futur 
local, inauguré  en février 
2011 ; ce fut l’occasion de 
conduire des ateliers d’ini-
tiation au graff.  

Pendant les petites et les 
grandes vacances, plu-
sieurs ateliers de décou-
verte d’activités ont été 
proposés (stage tennis, 
stage Yamakasi). 

Un projet important a été 
construit avec les jeunes 
pour la mise en place d’u-
ne manifestation à l’occa-
sion de la fête de la musi-
que. Un groupe de travail 
de 15 personnes s’est 
constitué, dont 6 jeunes. 
Un partenariat a été mis 
en place avec l’école de 
musique de la commune. 
La manifestation a ren-
contré un beau succès en 
réunissant le 18 juin 2011 
plus de 200 personnes ! 

Cela a été aussi le point 
de démarrage d’un projet 
de chorale.  

Le projet d’un local jeunes : Custines et Saulxures 

Depuis son ouverture en 
juillet 2009, le local jeu-
nes le Calypso est devenu 
un lieu de rencontres, 
d’échanges, d’informa-
tions et d’expressions, 
favorisant l’émergence de 
projets et la création 
culturelle. L’accès se fait 
sans discrimination. Toute 
cohabitation doit se faire 
dans le respect de l’autre, 
la neutralité et la toléran-
ce. Il est régit par un rè-
glement intérieur se ga-
rantissant contre toutes 
formes de violences psy-
chologiques, physiques ou 
morales. 

C’est dans cet état d’es-
prit que le projet pédago-
gique est mis en place. Le 
fonctionnement du local 
doit s’organiser POUR les 
jeunes et PAR les jeunes, 
dans le respect des règles 
établies, accompagnés de 
la coordonatrice et de l’a-
nimateur représentant la 
Mairie de Custines et La 
ligue 54  

Le local définit un projet 
qui conjugue l’intégration 
des jeunes dans l’espace 
communal avec les loisirs. 

Afin de répondre aux be-
soins et attentes des jeu-
nes, le local propose deux 
« temps » : 

L’accueil temps libre, qui 
se caractérise par un ac-
cueil souple, sans 
contrainte de temps de 
présences, sans obligation 
de participer à une activi-
té. 

Ce temps est nécessaire 
pour l’adolescent. Il per-
met de répondre aux be-
soins de cultiver leur 
« entre soi », de se re-
trouver entre pairs, d’être 
partiellement détachés de 
la subordination à la so-
ciété, d’avoir un accès à 
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prOjet éducatIf globAl : coéédUcation 

mis en place par la MJC 
Cirey-sur-Vezouze. Installés 
à la Bresse durant 3 jours, 
29 jeunes du territoire ont 
appris à skier. 

Ateliers : des ateliers sont 
régulièrement soutenus par 
le collectif de 18 porteurs 
de projets soit durant les 
vacances (Cirque, Hip-hop, 
CaniRando) ou soit par la 
mise en place de cycles 
extrascolaires en soirée 
(Kayak, Théâtre, Les Aven-
tures de Jean Rémi). Ces 
stages ont réuni 108 jeu-
nes. D’autres actions ponc-
tuelles (essentiellement 
durant les vacances) ont 
concerné des pratiques 
sportives (Judo, jeux d’op-
position, City Foot/City Bas-
ket, Tchouk ball) ou artisti-
ques (Chant, Cuisine, Ma 
drôle de Bête, Peinture, Reg 
'Arts ton Monde, Improvisa-
tion Sonores). Les jeunes 
(200 J/Enf) et les familles 
(dont 200J/Enf) sont tou-
jours les publics cibles. 

Citoyenneté : les bourses à 
Projet permettent de créer 
du lien entre les jeunes et 
les adultes du territoire. Les 
bénévoles de la MPT Val-et-
Châtillon et l’A.P.E. Petit-
mont ont permis à 24 jeu-
nes de soutenir la vie locale 
lors de manifestations loca-
les. 

Rencontres : nous avons 
regroupé sous l’intitulé 
‘’rencontre’’ l’ensemble des 
actions permettant de créer 
du lien soit entre ou à l’in-
térieur des familles soit 
entre les jeunes et les adul-
tes bénévoles et acteurs du 
territoire. 17 espaces de 
rencontre ont été mis en 
place. Des manifestations 
ont rythmé l’année 
(Carnaval, Fête de la Musi-
que, Loto d’Halloween, 
Saint Nicolas). Certaines 
étaient un temps de loisirs 
réservé aux enfants et aux 

jeunes (Chasse au Trésor, 
Jeux société, Contes, Reg 
'Arts ton Monde, Tournois 
de Football) d’autres ou-
verts aux familles (Soirée 
Familles, Retraite aux Flam-
beaux, Roule Livre, Marche 
des Familles, Concert, Cir-
que, L'Un-Probable Cie, Les 
Fabuleuses, Les petits 
clowns, Les Aventures de 
Jean Rémi). 

Festiv’Agité 2011 : Un 
festival a été organisé, en 
juin 2011, en collaboration 
avec les acteurs locaux et 
des partenariats extérieurs. 
Il a réuni 950 personnes 
sur 4 dates. 93 jeunes ont 
participé à la mise en scène 
de ce festival. 13 bénévoles 
locaux ont été engagés 
dans cette dynamique. 
Nous avons accueilli 950 
spectateurs sur l’ensemble 
des manifestations. Nous 
voulions : organiser un fes-
tival sur le territoire, en y 
associant les acteurs locaux 
(des actions ont été mises 
en place sur 4 communes 
du territoire, toutes portées 
par des acteurs locaux avec 
le soutien du CAJT.) ; faire 
travailler ensemble les éta-
blissements scolaires, les 
associations, les élus (la 
mise en scène d’un specta-
cle par l’école de Cirey-sur-
Vezouze et du collège en 
temps périscolaire a permis 
la participation massive des 
jeunes du canton et de 
leurs familles) ; créer une 
dynamique culturelle (les 
spectacles amateurs et pro-
fessionnels ont permis une 
diffusion culturelle accessi-
ble à l’ensemble des per-
sonnes présentes. La mise 
en place d’ateliers locaux 
est à poursuivre. Nous re-
tiendrons, pour 2012, les 
thèmes ayant connu du 
succès, notamment le 
chant, les arts de cirque, le 
théâtre et le dessin) 

C’est agité en Haute-Vezouze ! 

Le CAJT est fondé sur une 
démarche concertée, parte-
nariale et participative avec 
l’ensemble des acteurs. Il a 
pour but de fédérer les 
énergies des élus locaux, 
des associations, des ac-
teurs de la jeunesse sur un 
territoire donné pour cons-
truire et réaliser un projet 
éducatif d’animation jeu-
nesse avec les acteurs lo-
caux et les jeunes du terri-
toire. 

Le CAJT est un partenariat 
liant la Communauté de 
Communes du Pays de la 
Haute Vezouze, le Conseil 
Général de Meurthe et Mo-
selle, la Région Lorraine et 
la Ligue de L’Enseignement 
54 au service des acteurs 
locaux (bénévoles, jeunes, 
collectivités locales). Il per-
met d’organiser de nom-
breuses activités.  

Sorties : durant l’année 
2011, 13 sorties, organi-
sées par 6 acteurs diffé-
rents du territoire ont per-
mis à 372 personnes de 
découvrir d’autres pratiques 
(natation, patinoire) ou de 
rencontrer d’autres territoi-
res (certaines actions sont 
mises en place grâce à des 
partenariats extérieurs). 
Des associations locales 
sont toujours impliquées 
dans la mise en œuvre 
d’actions. Les familles 
(cirque Gruss, Marché de 
Noël, Salon de l’agriculture) 
et les jeunes (parcs de loi-
sirs) sont privilégiés. 

Formation : une session 
de formation BAFA, mise en 
place en lien avec Vacances 
Pour Tous a permis d’ac-
croître les compétences 
locales. Cette dernière a été 
complétée d’une session de 
formation au premiers se-
cours (PSC1) réunissant 
notamment les 6 stagiaires 
BAFA du territoire. 

A.C.M. : un séjour ski a été 
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treprises), la HALDE (lutte 

contre les discriminations, le 

CEDIFF (droits des femmes), 

terres de Lorraine, femme-chef 

d’entreprise et la ligue de l’en-

seignement, 6 tables rondes 

ont été organisées sur le thè-

me : « la femme dans toute sa 

diversité ». Le club du Tennis 

de table  a organisé un challen-

ge féminin sportif. Des œuvres 

des créatrices ont été présen-

tées dans les locaux de la MVA. 

L’ensemble de la manifestation 

a attiré 519 personnes ! 

 

La maison de la vie asso-
ciative, un lieu de forma-
tion citoyenne : Chaque 
année, la MVA s’inscrit dans la 
semaine EFA (Egalité, Fraterni-
té, Agissez), projet porté par le 
CG 54 dont l’objectif est de 
mettre en lumière des actions 
de lutte contre les discrimina-
tions. En parallèle du café ci-
toyen, des jeux de société ont 
été proposés aux enfants du 
CLSH du FJEP avec la collabora-
tion du CLID qui a apporté des 
outils pédagogiques traitant de 
la  migration. Deux exposi-
tions  « immigration dans le 
bassin de Neuves-Maisons » et 
« dans mon pays ma sexualité 
est un crime » ont permis à un 
public intergénérationnel d’é-
changer sur des questions d’ac-
ceptation de l’autre dans toute 
sa différence. Le café citoyen 
dont le thème était « immigra-
tion dans le bassin de Neuves-
Maisons »a été entièrement 
animé par les récits de person-
nes ayant vécu un parcours de 
migrant : Chaque témoignage a 
donné lieu à un apport théori-
que de connaissances politiques 
et économiques donné par 
l’intervenant, chercheur au 
laboratoire Lorrain de sciences 
sociales. Ce café citoyen a posé 
la première pierre du pro-
jet « racontons notre histoire », 
projet départemental  2012 / 
2013. 

Trois auberges espagnoles ont 

été organisées : « L’auberge 

espagnole est un lieu où l’on 

trouve ce que l’on a appor-

té ! ».  Le principe est d’ac-

cueillir chacun, discuter, dialo-

guer, débattre librement d’un 

thème et de partager un repas 

pour lequel  chaque participant 

y aura apporté sa contribution. 

Les thèmes abordés : Vie statu-

taire d’une association ; être 

bénévoles aujourd’hui ; Mutua-

lisation, partages, échanges 

pour faire vivre les projets as-

sociatifs. Cette dernière ren-

contre a lancé le projet de mu-

tualisation associative que la 

ligue portera, en expérimenta-

tion sur le sud du département. 

 

La maison de la vie asso-
ciative soutient des ac-
tions autour de la paren-
talité : Le p’tit déj des pa-
rents : Chaque premier jeudi du 
mois, parents, grands-parents 
et assistantes maternelles sont 
invités à partager un petit déj, 
café croissant dans la salle 
d’activités  de la Maison de la 
Vie Associative. Ce temps est 
un temps  informel dont le 
thème est l’échange d’expérien-
ces éducatives entre acteurs 
éducatifs. L’expérience d’être 
parent suffit pour devenir parti-
cipant. 

Les sorties loisirs en famille : Le 

partenariat avec le musée des 

Beaux arts est suspendu pour 

cette année pour cause de tra-

vaux mais le Musée Lorrain 

nous ouvre ses portes. Ce loisir 

s’adresse aux enfants  avec une 

condition : être accompagné 

par un parent. L’inscription est 

obligatoire. 

Atelier faisons ensemble : Il est 

proposé aux parents de suivre 

une activité ayant comme sup-

port la cuisine ou la décoration. 

L’objectif est de faire avec l’en-

fant. Cet atelier marque des 

moments de l’année, bûche de 

noël, crêpes, décoration de 

Pâques….. 

la parent thèse : Nouveauté en 

2011, faire une parenthèse une 

fois par trimestre, se faire plai-

sir et faire quelque chose pour 

soi est l’objectif de ce temps de 

loisirs qui est  basé sur la réali-

sation d’une création. Cet ate-

lier s’adresse aux mamans.  

La maison de la vie associative à Neuves Maisons 

La maison de la vie asso-
ciative s’ouvre à l’exté-
rieur : Lors du comité d’ani-
mation en juin, les associations 
résidentes de la MVA se sont 
réunies pour mettre en place 
l’organisation d’un week end 
portes ouvertes où chacun a pu 
présenter son activité.  

Pour la seconde année, l’habi-
tude est prise de travailler avec 
OCEAN (Office de coordination 
et d’animation des associations 
néodomiennes) pour organiser 
le festival de rues en juin et le 
défilé de la Saint Nicolas en 
décembre.  

Enfin, l’opération « zapp loi-
sirs », (dispositif offrant chaque 
jour pour une somme modique 
de 1€, la possibilité de suivre 
une activité de loisirs), montée 
en partenariat avec 8 associa-
tions de la MVA, a rencontré un 
beau succès en apportant une 
réponse à de nouveaux besoins 
des Néodomiens qui n’ont pas 
la possibilité au cours de l’an-
née de s’inscrire à une activité 
de loisir ou de pratiquer une 
activité en famille. Toute per-
sonne volontaire a pu s’initier 
ou initier un groupe à sa pas-
sion, sur un principe de valori-
sation des compétences des 
participants.  

 

La maison de la vie asso-
ciative devient un lieu 
ressources où chacun 
peut faire vivre un projet 
: C’est dans le hall d’accueil 
qu’est né le projet « des fées 
minines ». Un groupe de fem-
mes attendait l’heure pour 
suivre leur activité et discutait 
« chiffon », parmi elles quel-
ques stylistes amatrices qui 
lancent l’idée de fêter la jour-
née de la femme en organisant 
un défilé de mode. 

De nombreux partenaires se 

sont joints au projet : une ex-

position par le service 

ados/jeunesse, avec le foyer 

résidence 3ème âge. En parte-

nariat avec l’ADSN (terre d’en-
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tés sportives mixtes ont 

été au programme.  

C’est ainsi que plus de 

350 enfants du sud du 

département ont participé 

à divers ateliers, 

(athlétisme, 

tchoukball et 

korfball, décou-

vrir l’histoire de 

Vaudémont, 

écouter les lec-

teurs de Lire et 

faire lire, etc…) 

Souhaitant avant 

tout proposer 

cette journée au 

plus grand nom-

bre d’enfants 

possible, ce sont 

plus de 25 ate-

liers qui ont été 

créés pour ce 

moment, les en-

fants participant 

Pendant toute une jour-

née, l’USEP et le conseil 

général ont offert une 

dernière manifestation 

sportive et culturelle aux 

élèves de CM2. Environ-

nement, Culture et Activi-

à sept d’entre eux. Pour 

faire se rencontrer des 

enfants de tous les terri-

toires, sans distinction 

aucune, les inscriptions 

ont été ouvertes au plus 

grand nombre, même si 

quelques refus ont été 

nécessaires, faute de pla-

ce. Les ateliers étant si-

tués sur deux sites pro-

ches l’un de l’autre (Sion 

et Vaudémont), une gros-

se organisation de trans-

port d’enfants a été né-

cessaire. Pour le bon dé-

roulement de cette jour-

née, pas moins de 40 per-

sonnes bénévoles ou non 

étaient présentes. 

Rencontrant un vif succès, 

cette rencontre sera re-

nouvelée, à n’en pas dou-

ter, dans les années à 

venir. 

spOrts : loisIrs pour toUs et cooperAtion 

Les CM2 disent au revoir à l’USEP 

fants de passer un super-

be moment de « vivre 

ensemble ». Pour clore 

cette journée, les enfants 

ont pu aller voir les athlè-

tes de haut niveau parti-

ciper au meeting. 

AUTRES PARTENARIATS : 

Les comités départemen-

taux de basketball et de 

handball sont intervenus 

dans nos associations 

d’école. En partant du 

projet d’un enseignant, 

ou d’une école, des inter-

venants sportifs diplômés 

sont venus dans les éco-

les pour proposer des 

cycles d’apprentissage 

aux élèves d’écoles élé-

mentaires. A la charge 

ensuite des enseignants 

de poursuivre ces ap-

prentissages par d’autres 

cycles proposés, préala-

blement étudiés par les 

comités concernés. Ces 

cycles se sont terminés 

par l’organisation de 

tournois, soit de secteur, 

soit départementaux in-

ter-école, les enfants 

étant alors tour à tour 

participants, organisa-

teurs, arbitres, …  

Meeting Stan et partenariats avec les fédérations sportives 

MEETING STAN : En par-

tenariat avec le conseil 

général et le CREPS de 

Lorraine, les enfants par-

ticipants se sont vu pro-

poser des ateliers d’athlé-

tisme autour du lancer, 

de la course et du saut. 

Cette journée était basée 

sur les valeurs de l’USEP, 

faire du sport en prenant 

du plaisir, sans recherche 

d’une quelconque perfor-

mance. Divers ateliers 

organisés conjointement 

entre l’USEP, l’UFOLEP et 

le conseil Général ont 

permis à environ 300 en-
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Cette fête a été l’occasion 
pour l’UFOLEP de promou-
voir  une multitude d’acti-
vités sportives et de sensi-
biliser un public familial au  
développement durable. 

Organisée dans un des 
Espaces Naturels Sensibles 
de notre département, le 
Vallon de Bellefontaine, 
petits et grands ont abordé 
la question de l’environne-
ment par le biais de diffé-
rents ateliers : animation 
sur le tri de déchets, expo-
sition sur l’eau, quizz… 
Mais aussi par l’organisa-
tion d’un inventaire des 
espèces animales  présen-
tes dans ce milieu, qui a 
servi ensuite à faire re-
monter les Informations à 
la maison de l’environne-
ment grâce à internet. 

Les ateliers sportifs très 
variés ont permis de tou-

cher tous les public.  Des 
activités traditionnelles 
telles que le Tennis de Ta-
ble, le VTT, le modélisme 
étaient proposées par des 
associations UFOLEP. 

Le CD UFOLEP s’occupant 
de faire découvrir des 
sports innovants comme le 
Tchoukball ou le Swin Golf 
ou l’école du sport 

Cette journée a été égale-
ment l’occasion de créer de 
nouveaux partenariats. Le 
FJEP de Champigneulles,  
qui a accueilli cette mani-
festation et a pris part à 
l’organisation en mettant 
les locaux, du matériel, des 
salariés et des bénévoles à 
disposition. 

L’association 5ème Art de 
Vandoeuvre, avec qui l’U-
FOLEP n’avait encore ja-
mais travaillé, a fait venir  
environ une quinzaine de 

familles Vandopériennes à 
cette journée et a préparé 
un spectacle de danse. 

L’association ASAL dans le 
cadre de ses actions me-
nées avec les familles, est 
venue participer à cette 
journée avec une cinquan-
taine de personnes. 

Enfin, pour permettre à 
tous de participer, le comi-
té départemental Handis-
port a donné un peu de 
son temps en permettant à 
des personnes à mobilité 
réduite de découvrir l’ENS 
à bord de joëlettes. 

Une belle journée qui a vu 
passer environ 150 visi-
teurs sur la douzaine d’ate-
liers et qui a donné envie 
aux bénévoles de l’UFOLEP 
de renouveler l’expérience. 

Rendez-vous le 13 mai 

2012 à Champigneulles !  

une portée par le FJEP de 

Chaligny et une par la Cal-

déniacienne à Chaudeney .  

Les écoles du sport pré-

voient une progression 

pédagogique sur trois mo-

dules (psychomotricité, so-

ciomotricité et découverte 

de l’environnement exté-

rieur). L’UFOLEP encourage 

Pour la première année, 2 

écoles du sport ont été 

créées.  

Défendant l’idée que nous 

préférons qu’un enfant 

puisse avoir accès à tous 

les sports, puis se spéciali-

ser ensuite, s’il le souhaite, 

ce sont deux écoles du 

sports qui ont vu le jour, 

ses associations à dévelop-

per ce dispositif en mettant 

à la disposition des asso-

ciations souhaitant déve-

lopper cet outil, le maté-

riel, et le professionnel 

diplômé. Une grosse com-

mande de matériel a été 

faite à destination des ani-

mateurs sportifs. 

Fête du sport pour tous et du développement durable à Champigneulles 

Lancement des écoles du sport 

ciation ASAL de Lunéville 
dans son travail de sou-
tien à la parentalité avec 
des femmes issues des 
quartiers défavorisés, l’U-
FOLEP a proposé la mise 
en place d’un programme 
d’activités sportives. Le 
but était de contribuer au 
bien être de ces femmes, 
tant sur le plan physique, 
psychique que social, en 
proposant des activités à 

faire entre elles (marche 
nordique, Activités Physi-
ques d’Entretien) ou avec 
leurs enfants (Tchoukball 
et SwinGolf). Ces activités 
ont connu une belle réus-
site avec la participation 
en moyenne d’une douzai-
ne de personnes sur 4 
demi-journées. Une ré-
flexion est en cours avec 
l’ASAL pour pérenniser 
cette action. 

Sport et lutte contre les discriminations 

Dans le cadre de la se-

maine EFA (égalité, fra-

ternité, agissez), l’UFOLEP 

a permis à une vingtaine 

de résidents du foyer 

d’hébergement Aristide 

Briand de se divertir en 

pratiquant des activités 

sportives : tournoi de pé-

tanque  et Swingolf.  

Pour accompagner l’Asso-
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L’accompagnement  de la 

commission culturelle de la CC 

du Pays de Longuyon se pour-

suit. Après les arts du feu en 

2010, le thème de l’eau a été 

proposé pour l’année 2011. 

Cela a abouti à  la diffusion  de 

plusieurs spectacles pour leur 

projet : RUE ET PATRIMOINE. 

La compagnie LES BRANKS et 

leur fanfare déjantée ont pro-

posé en octobre une formation 

et un spectacle de rue  avec la 

fanfare municipale de Lon-

Pour la première fois, la 

TOURNEE DEPARTMENTALE 

de Scènes et Territoires a 

proposé un spectacle en parte-

nariat avec l’EPCI DU BASSIN 

DE LANDRES, à Trieux. 120 

enfants des centres de loisirs 

associatifs de cette commu-

nauté de communes ont parti-

cipé à ce spectacle et 40 en-

fants ont bénéficié d’une for-

mation avec la compagnie 

italienne RODISIO, aux vacan-

ces de Toussaint. 

guyon. Deux autres spectacles 

originaux  se sont déroulés, 

dans  des lieux particuliers et 

insolites, comme le jardin d’u-

ne maison de retraite et la 

piscine de Longuyon.  Un spec-

tacle de danse contemporaine 

qui se déroule dans une bai-

gnoire et un spectacle de per-

cussions  aquatiques dans les 

eaux de la piscine… Spectacles 

pleins de poésie et d’originalité 

qui ont bousculé les habitudes 

mais enchanté le public !!!!! 

CUltUre : s’ouvrIr au mOnde et à l’aUtre 

Scènes et territoires sur le nord du département 

breux sont les programmateurs 

à s'y rendre pour y faire de 

belles découvertes ou assister à 

des nouvelles créations. 

Ce petit comité a pu ainsi ap-

précier le travail de différentes 

compagnies réputées ou en 

devenir  (Julie BOITTE, Frida 

MORRONE, Nidal QANNARI...) et 

profiter également des nom-

breuses animations proposées 

par le festival (spectacles de 

rue, brocantes, concerts, livres 

anciens...). 

Ce séjour a permis de valoriser 

les bénévoles et les profession-

nels qui s'investissent dans le 

festival. Il a également permis 

de favoriser l'investissement 

des participants dans l’élabora-

tion de la programmation, qui 

est généralement réservée à 

des professionnels ou spécialis-

tes. 

Cette action s'est inscrite dans 

le cadre des actions menées 

pendant « l'entre deux » festi-

vals et  a contribué à la sensi-

bilisation et à la formation des 

publics à l'univers du conte et 

du spectacle vivant en général. 

Professionnels, bénévoles ou 

amateurs, chacun à sa place 

dans la construction de ce fes-

tival, qui se déroulera du 20 

octobre au 04 novembre 2012 

sur le territoire du Val de Lor-

Festival du conte - Les colporteurs d’histoires 

Afin de préparer la program-

mation de la prochaine édition 

du festival du conte « Les Col-

porteurs d'Histoire », organisé 

conjointement par la Ligue de 

l'Enseignement 54 et le pays 

du Val de Lorraine, un groupe 

issu du comité de pilotage s'est 

rendu au festival du conte in-

tergénérationnel de Chiny en 

Belgique. 

22éme édition pour ce festival, 

qui s'est déroulé du 8 au 10 

juillet et dont le thème était 

« Contes à croquer ». Ce festi-

val est réputé pour sa pro-

grammation et sa convivialité. 

On y retrouve des conteurs ou 

conteuses aux origines et aux 

styles très différents. Nom-
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Lire et faire Lire 

Comme les années précéden-

tes, les bénévoles, se sont 

mobilisés et ont mis à contri-

bution leur talent de lecteurs 

lors de manifestations culturel-

les diverses, telles que : 

- Les Usépiades à la colline de 

Sion, le 26 mai, 

- L'assemblée générale de la 

Ligue de l'Enseignement à 

Chaligny en juin 

- Le Livre sur La Place, le 15, 

16, 17 septembre 

- Le Congrès national du Se-

cours populaire à Vandoeuvre. 

Ces actions ont permis aux 

bénévoles de se confronter à la 

lecture publique et de mettre 

en avant l'action Lire Et Faire 

Lire au quotidien.  

L'année 2011 a été marquée 

par un petit événement lors de 

la venue d'Alexandre JARDIN a 

Nancy, à l’occasion de la sortie 

de son nouveau roman et d’u-

ne présentation au public. Invi-

té par la Mairie de Nancy et 

l'Est Républicain. A cette occa-

sion, un groupe de lecteurs 

bénévoles a été invité,  

par la mairie de Nancy, à ren-

contrer le fondateur de Lire et 

Faire Lire, dans les salons de 

l'Hôtel de Ville, en présence de 

Mme ROSSINOT. A la fin de cette 

rencontre, les bénévoles lui ont 

remis un classeur contenant 

des photos, dessins d’enfants, 

poèmes qui retracent l’histoire 

de LFL en 54.  

Enfin, plusieurs formations ont 

été  mises en place : lecture à 

voix haute, découverte du Ka-

mishibaï, littérature jeunesse, 

…  



La Ligue 54 a créé de nouveaux 

outils pédagogiques permettant 

aux professionnels ou aux béné-

voles de mettre en place un 

cadre de réflexion et d'actions en 

direction des enfants et des jeu-

nes, au service de la lutte contre 

toutes les formes de discrimina-

tions. Ils sont mis gratuitement à 

disposition des structures du 

département, sur réservation. 

Nos objectifs :  

- Provoquer, engager et animer 

une réflexion et des échanges 

sur les stéréotypes, de préjugés 

et discrimination afin de faire 

évoluer les représentations des 

enfants et des adolescents et de 

favoriser une ouverture au Mon-

de et à l'Autre ;  

- Développer la sensibilité artisti-

que des jeunes en utilisant des 

supports artistiques et culturels 

comme déclencheurs, média-

teurs à la réflexion et à l'expres-

sion autour de la différence. 

L'opération « Jouons la carte de 

la Fraternité » consiste en une 

idée simple, celle de la bouteille 

à la mer : le 21 mars de chaque 

année, à l'occasion de la journée 

internationale pour l'élimination 

de la discrimination raciale, des 

enfants et des adolescents sont 

invités à envoyer des cartes 

postales à des anonymes tirés au 

hasard dans l'annuaire du dépar-

tement. Chacune de ces cartes 

est une photographie portant un 

message de fraternité réalisé 

dans le cadre d'ateliers d'écritu-

re. A leur tour, les destinataires 

sont invités à répondre à l'aide 

d'un coupon détachable, envoyé 

aux fédérations de la Ligue de 

l'enseignement qui les font sui-

vre aux enfants et jeunes expé-

diteurs. 

Les expositions Tous mes droits 

d'enfants ! et La Terre est ma 

couleur , Editions Rue du Monde 

Trois malles réparties selon les 

tranches d'âges (5- 8 ans, 8-12 

ans et 12-15 ans) : composées 

d’albums de littérature jeunesse, 

d’ouvrages documentaires, de 

jeux de société coopératifs, de 

DVD et permettant d’aborder, 

par des supports variés, l’ensem-

ble des différences qui caractéri-

sent l’espèce humaine (handicap, 

différences sociales, culturelles, 

filles/garçons,…..) 

La réalisation finale a pris la 

forme d’un Manifeste géant 

présenté dans un format de 60 

x 80, auquel ont contribué 

quelque 120 enfants et adoles-

cents âgés de 7 à 16 ans. 

Le 9 novembre, au Château de 

Remicourt, l’ensemble des 

jeunes participants du départe-

ment a assisté  à la présenta-

tion de la réalisation finale du 

Manifeste géant  « Tous pareils 

et différents ». L’après-midi a 

été ponctué d’une séance de 

courts métrages présentés par 

l’association Aye, Aye ainsi que 

d’une criée effectuée par les 

Perroqueurs du théâtre de 

cristal. L’ensemble des produc-

tions plastiques réalisées a été 

réédité en cartes postales. 

Le thème de la différence a 

incité les structures à un traite-

ment plus confidentiel que 

celui de l’an dernier 

(l’hospitalité). De petits grou-

pes fidélisés ont décliné le 

projet, de manière assidue 

jusqu’à la réalisation finale. 

Cependant le retentissement 

de leur travail s’est porté sur la 

structure complète. Ainsi il faut 

différencier le groupe de suivi 

du projet de l’impact du projet. 

La thématique de la différence 

a interrogé enfants et jeunes, a 

créé des émotions, les a fait 

regarder autour d’eux dans 

leur environnement immédiat 

Dans le cadre de la 13ème édi-

tion du dispositif  d’incitation à 

la lecture et à l’écriture « Tous 

Pareils, Tous Différents », l’é-

quipe coordinatrice composée 

de la Direction Départementale 

de la Cohésion Sociale (service 

jeunesse, éducation populaire 

et sport) et de la Ligue de l’En-

seignement 54,  a proposé 

d’entrer dans la thématique de 

la différence, dans ce qui pou-

vait constituer une richesse à 

condition d’y réfléchir, de l’ac-

cepter et de l’intégrer. 

Le Collectif a opté pour le 

« Manifeste » comme forme 

d’écriture. Le style péremptoire 

et vindicatif convenait particu-

lièrement à la thématique pro-

posée. La présentation d’un 

manifeste peut s’accompagner 

d’illustrations diverses, certai-

nes pouvant faire partie inté-

grante du texte lui-même. 

Cette forme peut concilier la 

partie écriture et la partie arts 

plastiques, le livre sélectionné 

servant de support à une idée 

forte écrite (déclarations, d’an-

nonces, d’affirmations, de vo-

lonté de changement). 

Une quinzaine de structures du 

département a participé au 

projet. Six rencontres ont eu 

lieu au cours de l’année, com-

prenant une partie formation 

autour du projet et réunion 

d’organisation afin de suivre 

ensemble la même démarche.  

mais les a également position-

nés dans une réflexion plus 

globale autour des handicaps 

(physique, mental ou social). 

La lecture de livres au départ, 

puisés dans la bibliographie 

proposée, s’est peu à peu por-

tée vers un ouvrage plus parti-

culier, choisi collectivement et 

orienté vers un thème plus 

précis comme l’autisme, l’ho-

mosexualité, la surdité, le ra-

cisme etc…Exemple de livres 

choisis : « La petite fille sour-

de, muette et aveugle » Helen-

A Keller ; « Le bizarre incident 

du chien durant la nuit » Mark 

Haddon ; « Tout allait bien » 

Franck Prévot ; « La petite 

casserole d’Anatole » Isabelle 

Carrier … 

Les animations mises en 

place afin d’installer la ré-

flexion chez les enfants ou 

les jeunes sont parties d’his-

toires racontées suivies d’é-

changes, de discussions gé-

nérales ou à partir de mo-

ments vécus personnelle-

ment. Des structures ont mis 

en scène le handicap 

(pratiquer des activités spor-

tives les yeux bandés) afin 

de sentir la réalité de maniè-

re plus émotionnelle.  

Ci-contre, dessin réalisé 

au FJEP de Villers la Mon-

tagne. 

Des outils pour aborder la question des différences 

Tous pareils, tous différents 
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engAgement des jeUnes : des CiToYeNS eclAirés du mOnde 

velables.(sur le bateau, 
son parcours, ses étapes , 
ses caractéristiques…..) 
mais QUENTIN a bien sûr 
eu l’occasion de découvrir 
SYDNEY …et les kangou-
rous…..une bien belle 
aventure !!!!! et des ima-
ges plein la tête ! 
 
FUTURSTATION 
Il a 15 ans, il s’appelle 
Baptiste SESMAT  et il a 
créé une junior associa-
tion FuturStation, une 
WebRadio gratuite, 
conçue pour des adoles-
cents. Ils pourront ainsi 
donner un peu plus de 
sens à leur temps passé à 
surfer sur Internet en 
écoutant en parallèle cet-
te radio. Les émissions 
sont programmées en 
direct afin de détendre les 
auditeurs…… 
C’est un public jeune qui 
est visé (12-20 ans). 
L’objectif est d’atteindre 
un maximum d’audience 
et de fidéliser les adoles-
cents avec en  moyenne 
20 minutes d’écoute par 
jour et par auditeur…..non 
seulement cet auditoire 
peut écouter des musi-
ques variées, mais il pour-
ra s’exprimer mais aussi 
recevoir une petite éduca-
tion au civisme….. 
Les auditeurs peuvent 
participer à la vie de la 
radio à partir d’un numéro 
local pour poser des ques-
tions, émettre des sug-
gestions, donner un avis 
sur un sujet…..mais aussi 
de faire passer aux jeunes 
des messages simples, 
forts dans les domaines : 
De la prévention des 
conduites à risques tou-
chant la santé, la sécurité 
routière, internet….Du 
développement durable, 
de la protection de l’envi-

ronnement…… 
Des informations véhicu-
lées par des jeunes 
(animateurs) et sous une 
forme moderne (jingles). 
Cette création de radio est 
aussi une aventure hu-
maine permettant à des 
jeunes ayant des hobbies 
et un objectif commun de 
se rencontrer par le biais 
d’internet et de dévelop-
per  quelque chose en-
semble…… 
 
http://www.FuturStation.
net 
 
RENCONTRE REGIONALE 
 
Le rôle de la fédération 
est d’accompagner ces 
jeunes dans leur aventure 
citoyenne et de leur don-
ner l’occasion de se ren-
contrer.  
 
En 2011, une rencontre 
régionale des Juniors a 
été organisée à Tomblai-
ne, en partenariat avec la 
municipalité, et le théâtre 
en kit. Elle a concerné 
plus de 80 jeunes du dé-
partement. Cette ren-
contre avait pour objectif 
de faire partager aux jeu-
nes leurs expériences, de 
les faire connaître, de leur 
faire découvrir un acteur 
culturel du département 
mais aussi de leur appor-
ter des éléments de for-
mation (gestion d’une 
association, dossier de 
subvention, …).  
Plus de 80 jeunes, repré-
sentant 15 junior associa-
tions ont participé à cette 
rencontre. Chacun a pu 
s’exprimer au travers d’un 
montage photos ou vidéos 
de son choix, ou bien au 
travers d’une démonstra-
tion.  

Juniors associations, aventures citoyennes ! 

Près de 80 juniors se sont 

créées depuis 2000, dont 

30 actives dans le dépar-

tement, et autant de bel-

les aventures collectives… 

UNE JUNIOR, AU PAYS 
DES KANGOUROUS 
 

QUENTIN WOUTTIER, re-
présentant de la JUNIOR 
ASSOCIATION  THE CRA-
ZY MONO, dont le but 
était de découvrir les châ-
teaux de la Loire en Mono 
cycle,  a été invité à re-
présenter le réseau Natio-
nal des Juniors associa-
tions  fin mai 2011, en 
AUSTRALIE……pour parti-
ciper à l’aventure du tour 
du monde du bateau so-
laire PLANET SOLAR. 
Le réseau national ayant 
un partenariat avec le 
magazine SEPT AUTOUR 
DU MONDE, c’est dans ce 
cadre que Quentin  s’est 
envolé pour l’Australie  du 
26 mai au 05 juin  2011, 
afin de faire partie de l’é-
quipe qui  a accueilli PLA-
NET SOLAR, de passage 
en AUSTRALIE, pour son 
tour du monde ….pendant 
quelques jours, ces jeunes 
invités sont devenus in-
formateurs auprès du pu-
blic et élèves   de diffé-
rentes écoles, qui  étu-
dient  les énergies renou-
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59 volontaires ont été 
accueillis à la Ligue et 
dans les structures affi-
liées en 2011 : Kaléidos-
cope,  Aliscia, La caisse 
des écoles de Nancy, 
AGAPSY, ALPAM, Khamsa, 
ALPJ, Mairie de Tomblai-
ne, Tota Compania, ASAL, 
Jeunes et Cité, L’Autre 
Canal, Maison du temps 
libre à Heillecourt, Scènes 
et Territoires, 3DTour, 
AFEC, FEP Cutry, Paroles 
de Lorrains, JPA 
 

Les thèmes de mission 
étaient aussi variés que 
les structures d’accueil. 
- Promotion et accompa-
gnement de projets cultu-
rels 
- Concevoir et mettre en 
ordre les outils pédagogi-
ques et les outils de com-
munication 
- Mise en place de projets 
culturels et éducatifs 
(Droits de l’enfant, aide 
aux devoirs…) 
- Accompagnement au 
développement de Lire et 
Faire Lire 
- Animer un réseau de 
bénévoles 
 

En s’engageant dans une 
mission de service civi-
que, les volontaires s’ins-

crivent dans une démar-
che citoyenne.  

Ils suivent des formations 
civiques dispensées par la 
ligue 54. En 2011, 5 jour-
nées ont été proposées 
autour de trois thémati-
ques: 

Echanges par le jeu et dé-Echanges par le jeu et dé-Echanges par le jeu et dé-Echanges par le jeu et dé-
couverte des collectivités couverte des collectivités couverte des collectivités couverte des collectivités 
locales locales locales locales (Jeu collaboratif et 
participatif avec le délégué 
USEP - UFOLEP, visite de la 
mairie de Tomblaine, et de 
la Communauté de Commu-
nes de la Haute-Vezouze, 
présentation des collectivi-
tés territoriales par le maire 
de Tomblaine, de Cirey sur 
Vezouze, le président de la 
CC, échanges et débat, visi-
te de la scierie de Machet 
et du parc éolien du haut 

des ailes) 

Participation citoyen-Participation citoyen-Participation citoyen-Participation citoyen-
ne et développement ne et développement ne et développement ne et développement 
locallocallocallocal    : la citoyenneté : la citoyenneté : la citoyenneté : la citoyenneté 

par la culturepar la culturepar la culturepar la culture (sur la 
base d’un projet vir-
tuel de festival pluri-
activités, un jeu de 
rôle a été mis en pla-
ce en collaboration 
avec l’Autre Canal 
pour travailler sur les 
valeurs inscrites aux 
projets. Les volontai-

res étaient repartis dans 
des groupes - Insertion, 
Education, Citoyenneté eu-
ropéenne, …) et devaient 
faire des propositions pour 
valoriser le projet, au terme 
d’un travail collectif . En fin 
d’après-midi, les volontai-
res ont visité les locaux 
techniques de l’Autre Ca-

nal) 

Solidarité internationale et Solidarité internationale et Solidarité internationale et Solidarité internationale et 
vie associative statutairevie associative statutairevie associative statutairevie associative statutaire 

(Jeu « le repas insolent », 
outils au développement de 
projets : JSI ; VVVSI ; VSE - 
échanges et discussions 
autour d’un Quizz, forma-

tion sur la vie statutaire. 
 

Ci-dessous, Antony, service 

civique à Aliscia 

Service civique 

cadre de projet de solida-

rité internationale par le 

soutien à l’organisation 

de chantiers de jeunes : 

participation à la mise en 

place de formation 

(réseau REAJIS), aide au 

montage de dossiers de 

demandes de subvention 

(Jeunesse Solidarité In-

ternationale, pas d’édu-

cation, pas d’avenir, Soli-

darité Laïque). 

Deux projets ont ainsi été 

soutenus : au Maroc, 

avec l’association Kham-

sa de Vandoeuvre 

(réhabilitation d’une école 

primaire) et au Sénégal, 

avec l’association Zoom 

Ba de Joeuf (construction 

d’un bâtiment d’élevage 

avicole et cunicole pour 

un centre d’accueil de 

mères célibataires). 

Service volontaire européen et chantiers internationaux 

En 2011, la fédération et 

ses associations et com-

munes affiliées ont ac-

cueilli 4 jeunes en service 

volontaire européen 

(deux allemandes à Cha-

ligny et à Malzéville ; une 

italienne et une polonaise 

à Trieux).  

La fédération accompa-

gne également nos asso-

ciations engagées dans le 
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La démarche s’appuie forte-

ment sur la notion de cons-

truction collective pro-

gressive. La méthode a en 

effet pour objectif de les 

familiariser avec la dynami-

que de compromis, notion 

indispensable pour 

« construire ensemble ».  

Enfin, le travail de construc-

tion collective du projet doit 

aboutir à des résultats 

concrets (fiches actions, 

etc.). 

 

L’originalité de cette mé-

thode se perçoit davantage à 

travers les moyens et les 

méthodes utilisés que sur les 

finalités. Cette démarche 

de construction collective de 

projet débouche en effet sur 

une procédure traditionnelle 

d’accompagnement de projet 

(ou d’évaluation) organisée 

autour d’objectifs généraux 

transposés en objectifs opé-

rationnels qui, au final, dé-

terminent les actions concrè-

tes à mener (indicateurs, 

fiches actions, etc.). A 

contrario, la technique qui 

permet d’atteindre cette 

finalité est originale au sens 

ou elle développe un réel 

projet participatif qui au 

final gagne en crédibilité et 

en légitimité. 

 

L’expérience de l’évalua-

tion du CAJT de la Haute 

Vezouze 

 

Au terme de la convention 

liant le Conseil Général, le 

conseil régional, la commu-

nauté de communes de la 

Haute Vezouze et la Ligue de 

l’enseignement 54, une éva-

luation des 3 dernière an-

nées de fonctionnement du 

CAJT a été réalisée avec la 

méthode des abaques de 

Le principal principe de 

cette méthode, c’est la 

« légitimation 

par regards croisés ». Plus 

la démarche est construite 

collectivement, plus le projet 

est légitime en répondant 

aux besoins et contrain-

tes du terrain. 

 

On identifie des commu-

nautés de situation char-

gées de représenter les 

grandes catégories d’acteurs 

qui sont impliquées dans le 

projet. Elles portent chacune 

un regard différent et spéci-

fique sur la situation à amé-

liorer. Si les perceptions, les 

constats et les préconisa-

tions qu’elles font émerger 

vont dans le même sens, on 

peut considérer que le dia-

gnostic initial et les solutions 

qui en découlent sont relati-

vement pertinents.  

 

C’est une méthode parti-

cipative qui s’appuie sur un 

effort important d’identifica-

tion des conceptions et des 

représentations des diffé-

rentes communautés de 

situation. Chaque acteur 

est appelé à partager au sein 

de la communauté de situa-

tion à laquelle il est rattaché, 

sa perception de la situation, 

de la problématique, ou du 

contexte dans lequel s’inscrit 

le projet. Ce temps d’identi-

fication et d’expression des 

représentations laisse ensui-

te place à une confrontation 

progressive entre les repré-

sentations des différentes 

communautés de situation. 

Le but est que chaque acteur 

prenne conscience des 

points de divergence mais 

également des points de 

convergence qui caractéri-

sent les différentes commu-

nautés de population.  

Régnier, méthode participa-

tive en corrélation avec les 

objectifs du dispositif et les 

volontés de notre mouve-

ment d’éducation populaire. 

Un groupe focus a été mis 

en place. Il est constitué de 

personnes représentatives 

des acteurs éducatifs sur le 

territoire (élus, parents, 

techniciens, jeunes…). Ce 

groupe a élaboré des affir-

mations selon les axes du 

projet initial. 

 

A partir de ces affirmations 

nous avons organisé quatre 

réunions publiques sur les 

villages de la communauté 

de communes. Lors de ces 

réunions, les propositions du 

groupe focus ont été soumi-

ses aux participants nom-

breux sur ces soirées. Ils ont 

pu alors donner leur opinion 

en votant sur chaque propo-

sition. Le vote est alors suivi 

d’un débat riche de position 

d’argument et d’idées. 

 

A la suite de ces réunions 

publiques, toutes les paroles 

des habitants ont été resti-

tuées au comité de pilotage 

permettant ainsi de dresser 

le bilan de fonctionnement 

qualitatif du dispositif CAJT 

sur le territoire et également 

de définir les orientations de 

la prochaine convention. 

 

Cette nouvelle convention 

repose ainsi sur une concer-

tation menée avec les jeunes 

(134 réponses à un ques-

tionnaire) et les acteurs lo-

caux (élus, bénévoles, tech-

niciens) réunis lors de 5 ren-

contres publiques (63 parti-

cipants). La méthode a per-

mis au plus grand nombre 

de prendre la parole et d’ex-

primer son opinion.  

participatiOn de toUs : fairE vIvre la repUblique 

Evaluer un projet éducatif avec les abaques de Régnier 
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“Ce qui distingue le 
sens commun cons-
tructif des simples 
préjugés collectifs, 
selon Arendt, c’est la 
façon dont il émerge. 
C’est une chose de 
voir les membres d’u-
ne communauté se 
réunir sur un pied d’é-
galité pour débattre de 
sujet d’intérêt géné-
ral ; c’en est une autre 
de voir les idéologues 
utiliser les rassemble-
ments ou les médias 
de masse pour flatter 
les angoisses et les 
antipathies, sans réel-
les possibilités d’inte-
raction. Le véritable 
sens commun, autre-
ment dit, est produit 
“en commun”. Par 
définition, les individus 
ne peuvent le possé-
der isolément. “Ce 
dont ils ont besoin, 
écrit Rosenfeld, c’est 
d’en revenir à une 
forme de vie publique 
qui les oblige à cons-
tamment envisager les 
choses du point de 
vue d’autrui.”  

(Books, avril 2012, 
“les paradoxes du bon 
sens” p.33) 



La fin d’un mandat…. 
 
Le deuxième mandat de 
l’ADC portant sur les 
droits de l’enfant s’est 
achevé le 23 mai 2011 
lors d’une rencontre des 
76 délégués au Conseil 
Général. 
Cette journée avait pour 
but de permettre aux col-
lèges de rendre compte, 
diffuser et valoriser leurs 
travaux réalisés durant les 
deux années écoulées, 
ainsi que de rédiger le 
Livre Blanc des Droits de 
l’Enfant, regroupant l’en-
semble des propositions 
des délégués. 
 
La journée fut organisée 
sous la forme d’ateliers 
territoriaux : dans un pre-
mier temps, les délégués 
ont pu découvrir les tra-
vaux réalisés par leurs 
homologues des autres 
territoires. Puis ils ont été 
invités à formuler des 
propositions afin d’élabo-
rer le Livre Blanc des 
Droits de l’Enfant. L’a-
près-midi, ils ont ren-
contré les conseillers gé-
néraux de leur territoire, 
leur ont présenté leurs 
travaux et leur ont remis 
leur Livre Blanc. Enfin, 
une synthèse en salle des 
délibérations avec l’en-
semble des conseillers 
généraux a permis de clo-
re le mandat. 
 
Au regard de la richesse 
et de la qualité des tra-
vaux réalisés durant ce 
mandat par les collégiens, 
un « beau livre » regrou-
pant l’ensemble des pro-
ductions sera édité en 
2012 afin de garder une 
trace, dans tous les éta-
blissements du départe-
ment, de cet engagement 
citoyen. 
 
Le début d’un autre…. 
 
La rentrée scolaire 2011 a 
été marquée par le début 

du troisième mandat de 
l’Assemblée. Une nou-
veauté cette année : le 
thème du mandat n’avait 
pas été défini préalable-
ment aux élections des 
nouveaux délégués. Ce 
choix s’explique par la 
volonté, d’une part, de 
mettre en avant la fonc-
tion de délégué, c’est-à-
dire de représentant au 
niveau départemental (et 
non l’intérêt porté à la 
thématique), et d’autre 
part, parce qu’il semblait 
cohérent, dans une dé-
marche participative, que 
ce soient les collégiens 
eux-mêmes qui définis-
sent leur thématique 
de travail, en fonc-
tion de leurs préoc-
cupations et de leurs 
intérêts, à partir des 
propositions émises 
par leurs prédéces-
seurs. 
 
Ainsi, 44 collèges se 
sont engagés pour 
les deux années du 
mandat. Les élections 
ont eu lieu dans cha-
que établissement en 
octobre et, en dé-
cembre 2011, les 
nouveaux élus se 
sont réunis au 
Conseil Général pour 
découvrir les locaux 
de cette institution, 
rencontrer les élus, 
mais aussi pour 
connaître le fonction-
nement de l’ADC, les 
travaux réalisés l’an 
dernier par leurs 
pairs, et enfin, pour 
débattre puis définir 
d é m o c r a t i q u e m e n t 
(système de vote pondé-
ré) leur thème de travail. 
La majorité a opté pour 
« l’adolescent et les com-
portements à risques ». 
 
En 2012, le fonctionne-
ment de l’ADC restera 
sensiblement identique 
aux années précédentes 
(deux cycles de ren-

contres des délégués sur 
les territoires, une ren-
contre départementale de 
fin de mandat). Nous 
avons néanmoins définis 
trois objectifs opération-
nels pour continuer à dé-
velopper cette action: 
 
- Proposer un suivi indivi-
dualisé entre les temps de 
rencontre des délégués 
aux établissements afin 
d’accompagner les collé-
giens dans la réalisation 
de leurs projets. Cette 
mission sera assurée par 
un jeune volontaire en 
service civique. 
 

- Construire des projets 
collectifs inter établisse-
ments à l’échelle des ter-
ritoires ou du départe-
ment 
 
- Inciter les établisse-

ments à travailler davan-

tage avec les associations 

locales dans la réalisation 

de leurs projets.  

ADC : des collégiens, apprentis citoyens 
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FormAtion tout au lOng de la vIe : s’émancIper 

ternat et 76 en externat.  
Se former à la Ligue, c’est 
bénéficier des engagements 
suivants :  
- Recevoir des apprentissa-
ges variés, par des équipes 
de formation aux compéten-
ces et expériences recon-
nues 
- Pouvoir être acteur de sa 
formation 
- Découvrir et pratiquer des 
méthodes pédagogiques 
actives 
- Disposer d’un suivi péda-
gogique de qualité. 
Organisant une alternance 
entre stage théorique et 

stage pratique la Ligue s’en-
gage à accompagner et aider 
les stagiaires à trouver leur 
premier engagement dans 
des accueils collectifs de 
mineurs.  
 
A la Ligue, une expérience 
dans l’animation volontaire 
est d’abord un engagement 
citoyen. C’est un premier 
apprentissage du travail en 
équipe et du partage de la 
vie en collectivité. C’est aus-
si se rassembler pour un 
projet commun au service 
des jeunes pendant leurs 
vacances.  

BAFA-BAFD, les formations de l’animation volontaire 

La Ligue de l’enseignement 
54 dispense des formations 
BAFA et BAFD, afin de for-
mer les animateurs volontai-
res de ses centres de vacan-
ces; ces stages peuvent éga-
lement être construits en 
partenariat avec des territoi-
res (associations, commu-
nes, communautés de com-
munes), afin de contribuer à 
former des animateurs pour 
les accueils de loisirs sans 
hébergement. 
 
En 2011, 215 jeunes ont été 
ainsi formés, dont 139 dans 
des stages organisés en in-
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tie du service civique et a 
rencontré les personnes 
ressources pour accéder à 
l’information nécessaire. 

Cet accompagnement pro-
posé en 2 temps a permis à 
chaque participant d’obser-
ver, de qualifier, voire de 
mesurer sa progression, 
son évolution dans son par-
cours professionnel en met-
tant l’accent sur la période 
du service civique. Les par-
ticipants ont, en outre, pu 
confirmer ou modifier leur 
projet de professionnalisa-
tion à la lumière d’éléments 
tirés de ce travail. 

Ce travail s’est effectué en 
3 temps 

Le service civique est une 
expérience dans un par-
cours de vie ; il doit aussi 
être un temps de réflexion 
pour mieux préparer à de-
main.  

En partenariat avec les CE-
MEA, la Ligue 54 a expéri-
menté un dispositif de 5 
jours auprès des jeunes 
pour les amener à évaluer 
leurs compétences et à 
mieux valoriser leurs expé-
riences : le bilan de posi-
tionnement. 

Chaque jeune a travaillé sur 
ses compétences acquises 
avant et pendant sa mis-
sion, a listé les actions à 
mener pour aborder la sor-

Temps 1 : Etat de situation 
de la fonction remplie dans 
le cadre du service civique, 
repérage des compétences 
acquises et des bénéfices 
de cette expérience ci-
toyenne. 

Temps 2 : Mise en lien 
avec un projet personnel, 
professionnel et de forma-
tion; travail sur les pers-
pectives en fin de service 
civique volontaire. 

Temps 3 : Finalisation indi-
viduelle des perspectives et 
travail en fonction des be-
soins propres à chacun. 

15 volontaires ont suivi ce 
dispositif. 

Inscrire le service civique dans un parcours de vie 

Formations de bénévoles : Heillecourt et Vandoeuvre 

Afin de démultiplier les oc-

casions de formation et les 

étendre au delà de notre 

réseau, à tous les bénévo-

les, qui le souhaiteraient, la 

Ligue 54 a commencé en 

2011 à proposer des parte-

nariats à des communes 

pour construire des cycles 

de formation pour des respon-

sables associatifs, bénévoles et 

professionnels. 

Financés par l’Etat et la Région 

Lorraine, nous sommes ainsi 

intervenus à Heillecourt, dans 

le cadre de notre partenariat 

avec la Maison du Temps libre    

et à Vandoeuvre. Le program-

me a été construit avec des 

responsables associatifs et 

avec les techniciens et les élus 

des communes concernées, 

afin de coller au plus près des 

besoins des associations pré-

sentes sur ces territoires.  



La Ligue de l’enseignement 
54 conçoit l’éducation com-
me un outil de promotion 
sociale des individus, qui 
leur permet de comprendre 
le monde, d’exercer leurs 
droits et leurs devoirs de 
citoyens. Nous intervenons 
sur les territoires, dans le 
champ de l’éducation popu-
laire, en direction des en-
fants et des adolescents, 
par le biais de nos associa-
tions affiliées et par l’ani-
mation directe de projets 
éducatifs (accueils péri et 
extra scolaires, projets 
ados, centres de loisirs et 
de vacances, …).  
Au regard des valeurs édu-
catives que nous défen-
dons, nous sommes sou-
cieux de proposer aux en-
fants, aux jeunes et à leurs 
familles des temps d’accueil 
et d’animation de qualité 
sur le plan éducatif et péda-
gogique. 
 
Salariant une soixantaine 
d’animateurs périscolaires 
et affiliant une vingtaine 
d’associations elles-mêmes 
organisatrices d’accueils 
périscolaires, nous nous 
employons à participer, aux 
côtés des collectivités loca-
les et des associations, à la 
formation et à la qualifica-
tion des animateurs des 
Accueils Collectifs de Mi-
neurs. 
 
Ainsi, forts de notre expé-
rience à la fois en tant que 
formateur et qu’employeur, 
nous avons construit et 
démarré une première ses-
sion de formation préparant 
le Certificat de Qualification 
Professionnelle « Animateur 
périscolaire », afin de pou-
voir la proposer à nos sala-
riés et à ceux de notre ré-
seau départemental d’asso-
ciations et de collectivités 
locales. 
 
Les objectifs de la for-
mation 
 
Contribuer à la qualification 
professionnelle des anima-
teurs péri et extra scolaires.  
Accompagner les stagiaires 
dans un parcours formatif 

leur permettant d’identifier 
leurs compétences acquises 
à travers leurs expériences  
Permettre aux stagiaires de 
se confronter aux compé-
tences attendues de la pro-
fessionnalisation 
Favoriser la formalisation 
d’un projet professionnel. 
 
Cette qualification peut 
constituer une première 
étape vers d’autres diplô-
mes professionnels : l’ob-
tention du CQP donne une 
équivalence au BAFA et à 
certains modules du BP 
JEPS. 
 
La formation CQP péris-
colaire pour qui ? Com-
ment ? 
 

Pour qui ? 

 
Ce diplôme s’adresse à tou-
te personne souhaitant 
exercer le métier d’anima-
teur périscolaire ou pour 
permettre aux personnes 
occupant cet emploi de dé-
velopper leurs compétences 
et d’accéder à une qualifi-
cation professionnelle cor-
respondante. 
 
Contenu : 

Formation en alternance en 
centre de formation (217 
heures) et en entreprise 
(200 heures). 
 

4 modules de formation 
Module de positionne-
ment (21 heures) Indivi-
dualisation du parcours de 
formation. 
Module 1 : Accueillir  les 
enfants dans les temps 
de loisirs périscolaire (35 
heures en centre, 52 heu-
res en entreprise) 
Module 2 : Concevoir, 
mettre en œuvre et éva-
luer un  projet d’activité 
(35 heures en centre, 52 
heures en entreprise) 
Module 3 : Conduire des 
temps d’animation péris-
colaires en direction des 
publics enfants (98 heu-
res en centre, 88 heures en 
entreprise) 
Validation : 

Des épreuves d’évaluation 
certificative permettront 

l’obtention du diplôme. 
Module 1 : Soutenance à 
l’oral d’un compte-rendu 
d’animation 
Module 2 : Production d’un 
projet d’activité et entretien 
oral 
Module 3 : Mise en situa-
tion d’animation 
 
La session 2011/2012 
 
La première session a dé-
buté en octobre 2011. Elle 
s’achèvera en juillet 2012. 
14 animateurs périscolaires 
sont actuellement en for-
mation : 5 salariés de la 
Ligue de l’enseignement 
(animateurs en poste sur 
les ACM de Malzéville et 
Custines), 3 animateurs du 
FJEP de Champigneulles, 4 
de centres sociaux des Vos-
ges, 1 d’une association 
nancéienne et 1 employé 
d’une col-
l e c t i v i t é 
locale. 
Un projet 
qui favorise 
le travail en 
réseau et 
en partena-
riat…. 
 
P l u s i e u r s 
salariés de 
la fédéra-
tion inter-
v i e n n e n t 
sur des 
temps de 
f o rma t i o n 
spécifiques, 
en fonction 
de leurs 
compéten-
ces et de 
leurs res-
sources. Un 
partenariat 
a égale-
ment été 
mis en pla-
ce avec le 
CLAP 54 
(pour l’en-
cadrement des activités 
relatives à l’environne-
ment). Enfin, la participa-
tion des stagiaires au projet 
Tous pareils Tous différents 
2012 est intégrée à la for-
mation. 

CQP animateur périscolaire 
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Laïque et indépendante, la Ligue de l’ensei-
gnement réunit des hommes et des femmes 
qui agissent au quotidien pour faire vivre la 
citoyenneté en favorisant l’accès de tous à 
l’éducation, la culture, les loisirs et le sport. 
 
Des centaines de milliers de bénévoles et 
plusieurs milliers de professionnels se mobi-
lisent partout en France, au sein d’un réseau 
de près de 30 000 associations locales et 
d’un important réseau de l’économie sociale. 
 
Tous y trouvent les ressources, l’accompa-
gnement et la formation nécessaires pour 
concrétiser leurs initiatives et leurs projets.  
 
Tous refusent la résignation et proposent 
une alternative au chacun pour soi.  

........................... 
Ligue de l’enseignement - F.O.L. 54 
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